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Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 
Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 

Leçon 2.1 – La doctrine de Dieu 
L’existence de Dieu 

Lorsque l’histoire a commencé dans Genèse 1:1, Dieu existait déjà. Personne n’a créé Dieu. Dieu existe 
simplement. Jésus a dit : « Le Père a la vie en lui-même » (Jean 5:26). C’est pourquoi il s’est donné le 
nom « JE SUIS » : « Dieu dit à Moïse : Je suis celui qui suis. Et il ajouta : C’est ainsi que tu répondras 
aux enfants d’Israël : Celui qui s’appelle « je suis » m’a envoyé vers vous » (Exode 3:14). 

Dieu a dit au prophète Ésaïe : « C’est moi, moi qui suis l’Éternel, Et hors moi il n’y a point de sauveur » 
(Ésaïe 43:11). Dieu s’est donné le nom de « JE SUIS ». Ce nom est étroitement lié au nom hébreu JHVH 
qui est généralement traduit « l’Éternel » en français, ou parfois Jéhovah : « Mais l’Éternel est Dieu 
en vérité, Il est un Dieu vivant et un roi éternel » (Jérémie 10:10). 

Dieu n’est pas disposé à partager sa gloire avec un autre soi-disant dieu : « Hors moi il n’y a point de 
Dieu » (Ésaïe 44:6). Les nombreux dieux sont inventés par les hommes dans leur imagination. Ces soi-
disant dieux sont des idoles sans vie. Mains « notre Dieu est au ciel, Il fait tout ce qu’il veut. Leurs 
idoles sont de l’argent et de l’or, Elles sont l’ouvrage de la main des hommes » (Psaumes 115:3-4). 

Aucune idole ne peut faire ce que Dieu fait. Par exemple, seul Dieu peut prédire l’avenir et le réaliser, 
comme il le dit : « Je suis Dieu, et nul n’est semblable à moi. J’annonce dès le commencement ce qui 
doit arriver, Et longtemps d’avance ce qui n’est pas encore accompli » (Ésaïe 46:9-10). Plus de cent 
cinquante ans avant que cela ne se produise, Dieu a annoncé qu’un roi nommé Cyrus libérerait les 
Israélites de leur servitude à Babylone (Ésaïe 44:28; 45:1). 

À un moment donné, Moïse a voulu voir Dieu dans sa gloire. Mais Dieu lui dit : « Tu ne pourras pas 
voir ma face, car l’homme ne peut me voir et vivre » (Exode 33:20). Il y a beaucoup de choses que 
nous ne savons pas sur Dieu, car Dieu n’a pas choisi de nous les révéler. Mais il a choisi de nous révéler 
le chemin du salut : « Personne n’a jamais vu Dieu ; le Fils unique, qui est dans le sein du Père, est 
celui qui l’a fait connaître » (Jean 1:18). Si nous voulons savoir à quoi ressemble réellement Dieu, tout 
ce que nous avons à faire est de regarder Jésus. Il nous a révélé Dieu par ses paroles et par ses actes. 
Jésus a dit : « Personne ne connaît le Fils, si ce n’est le Père ; personne non plus ne connaît le Père, 
si ce n’est le Fils et celui à qui le Fils veut le révéler » (Matthieu 11:27).  

Dieu nous révèle la voie du salut par son Fils, Jésus. Jésus a dit : « Je suis le chemin, la vérité, et la vie. 
Nul ne vient au Père que par moi » (Jean 14:6). Jésus a prié son père la nuit précédant sa mort : « La 
vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, le seul vrai Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus Christ » 
(Jean 17:3). La vérité la plus bénie sur Dieu est qu’il veut que nous ayons la vie éternelle, et pour cette 
raison, Il a envoyé Son Fils Jésus gagner pour nous cette vie éternelle. Par Jésus, et seulement par 
Jésus, nous jouirons un jour de la vie éternelle au ciel : « Aujourd’hui nous voyons au moyen d’un 
miroir, d’une manière obscure, mais alors nous verrons face à face ; aujourd’hui je connais en partie, 
mais alors je connaîtrai comme j’ai été connu » (1 Corinthiens 13:12). 
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Questions  

1. Quel nom Dieu s’est-il donné lorsqu’il a parlé à Moïse ?  
2. Que signifie ce nom ?  
3. Quel mot est utilisé dans les Bibles françaises pour ce nom ?  
4. Citez quelques manières dont le vrai Dieu est différent des idoles.  
5. Par qui Dieu nous a-t-il révélé la voie du salut ?  
6. Qu’arriverait-il si nous voyions la face de Dieu dans la gloire maintenant ?  
7. Quand verrons-nous la face de Dieu ? 
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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.2 – La doctrine de Dieu 

La connaissance naturelle de Dieu 

Tous les hommes ont accès à une connaissance partielle du vrai en observant sa création. « Les cieux 
racontent la gloire de Dieu, et l’étendue manifeste l’œuvre de ses mains... Ce n’est pas un langage, 
ce ne sont pas des paroles dont le son ne soit point entendu » (Psaumes 19:2-4). « En effet, les 
perfections invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa divinité, se voient comme à l’œil, depuis 
la création du monde, quand on les considère dans ses ouvrages » (Romains 1:20). Nous pouvons 
apprendre de la création que Dieu est glorieux, puissant, sage et éternel. 

Tous les hommes peuvent également acquérir une connaissance partielle de la bonté de Dieu grâce à 
la façon dont Dieu prend soin de ses créatures au jour le jour. Lors de ses voyages de mission dans des 
villes qui n’avaient pas de révélation écrite de Dieu, l’apôtre Paul a fait référence à cette connaissance 
partielle de Dieu. Dans la ville de Lystre Paul a déclaré : « quoiqu’il (Dieu) n’ait cessé de rendre 
témoignage de ce qu’il est, en faisant du bien, en vous dispensant du ciel les pluies et les saisons 
fertiles, en vous donnant la nourriture avec abondance et en remplissant vos cœurs de joie » (Actes 
14:17). Dans la ville d’Athènes Paul s’est adressé à la foule avec ces mots : « lui (Dieu) qui donne à tous 
la vie, la respiration, et toutes choses… bien qu’il ne soit pas loin de chacun de nous, car en lui nous 
avons la vie, le mouvement, et l’être » (Actes 17:25-28). 

Dans sa lettre aux Romains, Paul a expliqué que chacun a une connaissance partielle de Dieu à travers 
la loi de Dieu, qu’il met dans tous les cœurs humains, et de la conscience que Dieu a donnée à chaque 
personne : « Quand les païens, qui n’ont point la loi, font naturellement ce que prescrit la loi, ils sont, 
eux qui n’ont point la loi, une loi pour eux-mêmes ; ils montrent que l’œuvre de la loi est écrite dans 
leurs cœurs, leur conscience en rendant témoignage, et leurs pensées s’accusant ou se défendant 
tour à tour » (Romains 2:14-15).  

Le mot « loi » est utilisé de différentes manières dans ce passage. Quand Paul dit que les païens (les 
non-juifs) n’ont pas la loi, il veut dire qu’ils n’ont pas eu la révélation écrite de la volonté de Dieu que 
Dieu a donnée au peuple juif par Moïse. Mais même si les païens n’avaient jamais entendu parler des 
Dix Commandements que Dieu a donnés aux Juifs, leur nature intérieure leur disait que certaines 
choses étaient bonnes et que d’autres étaient mauvaises. Leur conscience leur dirait si ce qu’ils 
faisaient était bien ou mal, de sorte que ces païens faisaient parfois par nature ce que les Dix 
Commandements exigeaient. Ils se sont abstenus d’assassiner, de commettre l’adultère et de voler, 
parce que leur nature intérieure leur disait que ces choses étaient mauvaises. 

Dieu a écrit la loi dans le cœur de l’homme depuis le tout début, afin que chaque être humain ait un 
sens intérieur du bien et du mal. En même temps, Dieu a donné à chaque être humain une conscience, 
une conscience intérieure qu’il existe un Dieu (ou un être supérieur) auquel il doit répondre à un 
moment donné. À cause de cette loi écrite dans son cœur, et sa conscience (de Dieu), il éprouve des 
pensées accusatrices lorsqu’il fait quelque chose de contraire à cette loi dans son cœur, et il éprouve 
des pensées excusantes lorsqu’il suit cette loi dans son cœur. 

Cependant, cette connaissance naturelle de Dieu ne peut rendre un homme réellement pieux dans ses 
pensées ou son comportement. Paul a dit aux chrétiens romains que les nombreux païens du monde 
« retiennent injustement la vérité captive » (Romains 1:18). À travers l’histoire « ils ne se sont pas 



 14 

souciés de connaître Dieu » (Romains 1:28). Donc, « Dieu les a livrés à leur sens réprouvé, pour 
commettre des choses indignes, étant remplis de toute espèce d’injustice, de méchanceté, de 
cupidité, de malice ; pleins d’envie, de meurtre, de querelle, de ruse, de malignité ; rapporteurs, 
médisants, impies, arrogants, hautains, fanfarons, ingénieux au mal, rebelles à leurs parents, 
dépourvus d’intelligence, de loyauté, d’affection naturelle, de miséricorde. Et, bien qu’ils 
connaissent le jugement de Dieu, déclarant dignes de mort ceux qui commettent de telles choses, 
non seulement ils les font, mais ils approuvent ceux qui les font » (Romains 1:28-32). 
Notez que ces païens, ainsi que tous les incroyants d’aujourd’hui, ont une certaine connaissance de 
Dieu et de sa loi. Ils sont conscients que Dieu les jugera pour leurs actions. Néanmoins, ils commettent 
continuellement des péchés qu’ils savent être mauvais, et ils donnent également leur approbation à 
ceux qui commettent ces mêmes péchés. Pour cette raison, l’auteur de la lettre aux Hébreux décrit 
que les êtres humains « étaient toute leur vie retenus dans la servitude » « par crainte de la mort » 
(Hébreux 2:15). En d’autres termes, les gens font le mal, ils savent qu’ils font le mal, ils savent qu’ils 
seront punis pour leur méfait, et ils ont donc peur de mourir et d’affronter leur Créateur et leur Dieu. 

Il est clair que la connaissance naturelle de Dieu ne peut donner à personne la vie éternelle. Pourquoi 
alors Dieu a-t-il donné à l’homme cette connaissance ? Paul a dit à la foule à Athènes : « il a voulu 
qu’ils cherchassent le Seigneur, et qu’ils s’efforçassent de le trouver en tâtonnant, bien qu’il ne soit 
pas loin de chacun de nous » (Actes 17:27). La connaissance naturelle de Dieu conduit les gens à 
rechercher Dieu et sa vérité. Il en résulte que la religion se retrouve dans toutes les cultures. Cette 
connaissance naturelle de Dieu fournit également aux missionnaires chrétiens un point de contact 
pour apporter l’Évangile aux non-croyants. Alors que les missionnaires apportent la loi de Dieu aux 
incroyants, attirent l’attention sur leurs péchés et le jugement à venir de Dieu, les incroyants 
reconnaissent par leur propre connaissance naturelle de Dieu que ce que les missionnaires disent de 
leur péché et du jugement de Dieu est vrai. 

Questions  

1. Qu’est-ce que tout le monde peut apprendre de Dieu en observant sa création ? 
2. Comment l’apôtre Paul a-t-il montré aux habitants de Lystre que Dieu avait été bon envers 

eux ? 
3. Comment les païens ont-ils montré que la loi de Dieu était écrite dans leur cœur ? 
4. Pourquoi dit-on que la loi écrite dans le cœur des hommes ne les rend pas pieux ? 
5. Que font les incroyants avec leur connaissance naturelle de Dieu ? 
6. Pourquoi les gens du monde entier ont-ils peur de mourir ? 
7. Comment la connaissance naturelle de Dieu aide-t-elle les missionnaires ? 
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Leçon 2.3 – La doctrine de Dieu 
La connaissance révélée de Dieu 

Merci à Dieu qu’Il ait choisi de se révéler à nous plus clairement que par la création et la conscience. 
Depuis le commencement, Dieu a choisi de se révéler à travers sa Parole. Au début, c’était la Parole 
orale et ensuite aussi au moyen de paroles écrites qu’il a donnés aux prophètes et aux apôtres choisis : 
« Car puisque le monde, avec sa sagesse, n’a point connu Dieu dans la sagesse de Dieu, il a plu à Dieu 
de sauver les croyants par la folie de la prédication » (1 Corinthiens 1:21). La connaissance naturelle 
de Dieu est donc considérée comme aucune connaissance de Dieu par le Saint-Esprit dans ce passage 
car elle ne révèle pas l'identité du vrai Dieu ou Son plan de salut. Personne ne peut être sauvé par la 
connaissance naturelle de Dieu. Pour cette raison, Dieu a choisi d'utiliser des mots, un message, la 
prédication comme moyen de transmettre Son salut aux êtres humains. 

Quand Adam et Ève sont tombés dans le péché (Genèse 3), Dieu s’est révélé à eux en leur donnant la 
promesse d’un Sauveur (Genèse 3:15). Dieu a continué à communiquer ce message de salut aux 
individus et aux groupes au moyen d’une communication orale (par exemple, à Noé, Abraham, Isaac 
et Jacob). En commençant par Moïse et les cinq premiers livres de la Bible, Dieu a mettre son message 
en paroles écrites par l’intermédiaire de prophètes. Cette révélation de Dieu a continué à travers les 
jours de l’Ancien Testament. Dieu n’a pas donné cette révélation d’un coup. Il l’a donné petit à petit 
jusqu’à ce que sa révélation de l’Ancien Testament soit complète. 

Mais le meilleur était encore à venir : « Après avoir autrefois, à plusieurs reprises et de plusieurs 
manières, parlé à nos pères par les prophètes, Dieu, dans ces derniers temps, nous a parlé par le 
Fils » (Hébreux 1:1-2). Ce Fils de Dieu est Jésus. « Personne n’a jamais vu Dieu ; le Fils unique, qui est 
dans le sein du Père, est celui qui l’a fait connaître » (Jean 1:18). Les personnes qui vivaient à l’époque 
où Jésus parcourait la terre avaient le privilège d’entendre la Parole de Dieu directement de Dieu Lui-
même en la personne de son Fils. Il n’y a pas de révélation plus grande ou plus parfaite de Dieu que 
Jésus. 

Mais nous avons encore aujourd’hui cette révélation. Jésus a dit aux disciples qui le connaissaient face 
à face : « Je vous ai dit ces choses pendant que je demeure avec vous. Mais le consolateur, l’Esprit 
Saint, que le Père enverra en mon nom, vous enseignera toutes choses, et vous rappellera tout ce 
que je vous ai dit » (Jean 14:25-26). 

Ainsi, Dieu se révèle à nous non seulement à travers l’Ancien Testament, que Jésus a accepté comme 
la Parole révélée de Dieu, mais également à travers le Nouveau Testament, écrit par les apôtres de 
Jésus et leurs assistants. L’apôtre Paul, par exemple, a affirmé que les mots qu’il écrivait dans ses lettres 
du Nouveau Testament provenaient du Saint-Esprit. Il a dit : « Lequel des hommes, en effet, connaît 
les choses de l’homme, si ce n’est l’esprit de l’homme qui est en lui ? De même, personne ne connaît 
les choses de Dieu, si ce n’est l’Esprit de Dieu. Or nous, nous n’avons pas reçu l’esprit du monde, 
mais l’Esprit qui vient de Dieu, afin que nous connaissions les choses que Dieu nous a données par 
sa grâce. Et nous en parlons, non avec des discours qu’enseigne la sagesse humaine, mais avec ceux 
qu’enseigne l’Esprit » (1 Corinthiens 2:11-13). 

La connaissance naturelle de Dieu ne peut sauver personne, mais la connaissance révélée de Dieu, 
telle qu’elle nous a été donnée par écrit dans l’Ancien Testament et le Nouveau Testament, donne le 
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salut et la vie éternelle. Jésus a dit à son Père : « Or, la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, le 
seul vrai Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus Christ » (Jean 17:3). Jean a écrit son évangile dans ce 
but : « Mais ces choses ont été écrites afin que vous croyiez que Jésus est le Christ, le Fils de Dieu, et 
qu’en croyant vous ayez la vie en son nom » (Jean 20:31). Les Écritures écrites du Saint-Esprit dans les 
deux Testaments « peuvent te rendre sage à salut par la foi en Jésus Christ » (2 Timothée 3:15). C’est 
vrai, parce que « toute Écriture est inspirée de Dieu, » littéralement expiré par Dieu (2 Timothée 3:16). 

Questions 

1. Pourquoi la connaissance naturelle de Dieu ne peut-elle pas nous donner la vie éternelle ? 
2. Comment Dieu s’est-il révélé à l’époque de l’Ancien Testament ? 
3. Quelle est la révélation la plus complète que Dieu nous ait donnée de Lui-même ?  
4. De quelle manière avons-nous cette même révélation aujourd’hui ? 
5. Comment savons-nous que les écrits des apôtres sont une révélation de Dieu ? 
6. Dans quel but Dieu a-t-il choisi de se révéler à nous ? 
7. Où devrions-nous chercher si nous voulons apprendre quelque chose sur le vrai Dieu ? 
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Leçon 2.4 – La doctrine de Dieu 
Noms et descriptions de Dieu 

Dans la Bible, Dieu se décrit lui-même avec des concepts tels que la vie, la lumière, l’amour et la vérité. 
« Nous sommes dans le Véritable, en son Fils Jésus Christ. C’est lui qui est le Dieu véritable, et la vie 
éternelle » (1 Jean 5:20-21). « Dieu est amour » (1 Jean 4:8). « Dieu est lumière, et qu’il n’y a point 
en lui de ténèbres » (1 Jean 1:5). « Car, comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il a donné au Fils 
d’avoir la vie en lui-même » (Jean 5:26).  

Nous ne pouvons pas connaître Dieu pleinement, bien sûr. Mais Dieu se décrit lui-même en termes de 
choses que nous savons, afin que nous puissions savoir à quoi il ressemble. Il est « le bienheureux et 
seul souverain, le roi des rois, et le Seigneur des seigneurs, qui seul possède l’immortalité, qui habite 
une lumière inaccessible, que nul homme n’a vu ni ne peut voir, à qui appartiennent l’honneur et la 
puissance éternelle. Amen » (1 Timothée 6:15-16). « Dieu est Esprit » (Jean 4:24). « Dieu est grand 
par sa puissance…Dieu est grand…Que la majesté de Dieu est redoutable ! …Grand par la force, Par 
la justice, par le droit souverain » (Job 36:22, 26; 37:22-23). 

Dieu s’est donné le nom JHVH (Jéhovah ou Jahveh), traduit dans la plupart des Bibles françaises par 
« l’Éternel ». Ce nom est lié au verbe « être » comme il l’a dit à Moïse : « je suis celui qui suis…C’est 
ainsi que tu répondras aux enfants d’Israël : Celui qui s’appelle "je suis" m’a envoyé vers vous. » 
(Exode 3:14). Ce nom décrit sa constance, sa fidélité et sa fiabilité. Il fait des promesses et les tient. Il 
peut tenir ses promesses parce qu’il est suprême et ne dépend de personne d’autre. 

La Bible appelle Dieu EL ou ELOHIM qui est le pluriel de El. Ce nom est un nom plus générique pour 
Dieu. El et Elohim sont généralement traduits par « Dieu ». Le mot semble souligner sa majesté et son 
pouvoir, car il est utilisé dans Genèse 1 : « Au commencement, Dieu créa les cieux et la terre » 
(Genèse 1:1) ). « Sachez donc que c’est moi qui suis Dieu, et qu’il n’y a point de dieu près de moi ; Je 
fais vivre et je fais mourir, Je blesse et je guéris, Et personne ne délivre de ma main » (Deutéronome 
32:39). 

Un autre nom pour Dieu est ADONAI, qui est traduit par « Seigneur ». Ce mot décrit Dieu comme un 
maître ou un patron. Abraham a utilisé ce terme quand il a prié Dieu : « Abraham reprit, et dit : Voici, 
j’ai osé parler au Seigneur, moi qui ne suis que poudre et cendre » (Genèse 18:27). 

Parfois, le mot El est utilisé avec d’autres mots. Le plus connu est peut-être EL SHADDAI, qui est traduit 
par « Dieu Tout-Puissant ».  

Voici quelques exemples d’autres noms de Dieu :  

• Josué dit : A ceci vous reconnaîtrez que le Dieu vivant est au milieu de vous. (Josué 3:10) 
• Je chanterai le nom de l’Éternel, du Très Haut. (Psaumes 7:17 
• Celui qui demeure sous l’abri du Très Haut Repose à l’ombre du Tout Puissant. (Psaumes 

91:1) 
• Mais l’Éternel est Dieu en vérité, Il est un Dieu vivant et un roi éternel. (Jérémie 10:10)  
• Le Dieu de dieux. (Daniel 11:36) 

  



 18 

Questions  

1. Quels concepts sont associés à Dieu dans la Bible ?  
2. Pourquoi peut-on dire que nous connaissons Dieu, pourtant nous ne le connaissons pas ?  
3. Quelle est la signification du nom JHVH ?  
4. Quels autres noms sont utilisés pour Dieu dans la Bible ?  
5. Quel est le nom le plus commun de Dieu dans la langue que vous connaissez le mieux ?   
6. S’il existe d’autres noms de Dieu dans cette langue, nommez-les.  
7. Quel nom pour Dieu utilisez-vous lorsque vous le priez ? 



 
19 

Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 
Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 

Leçon 2.5 – La Doctrine de Dieu 
L’Essence de Dieu 

Dieu n’est pas né d’une cause ou d’une force extérieure. Il est simplement et était toujours et sera 
toujours. Moïse a dit : « Avant que les montagnes fussent nées, Et que tu eussent créé la terre et le 
monde, D’éternité en éternité tu es Dieu » (Psaume 90:2). Par le prophète Ésaïe, Dieu a dit : « Je suis 
le premier et je suis le dernier, Et hors moi il n’y a point de Dieu » (Ésaïe 44:6). 
Dieu est totalement autosuffisant. Il ne dépend de personne. Il n’a pas besoin de notre adoration ou 
de nos dons pour le soutenir. L’apôtre Paul a dit : « Le Dieu qui a fait le monde et tout ce qui s’y trouve, 
étant le Seigneur du ciel et de la terre, n’habite point dans des temples faits de main d’homme ; il 
n’est point servi par des mains humaines, comme s’il avait besoin de quoi que ce soit, lui qui donne 
à tous la vie, la respiration, et toutes choses » (Actes 17:24-25). 

Dieu n’est limité par aucun concept de temps ou d’espace. Il n’est pas lié par les soi-disant lois de la 
nature. Il n’est pas limité aux lois de la logique. Il est infini dans tous les sens et absolument 
indépendant. Après que le roi Salomon eut construit le temple de Dieu à Jérusalem, il a dit : « Mais 
quoi ! Dieu habiterait-il véritablement sur la terre ? Voici, les cieux et les cieux des cieux ne peuvent 
te contenir : combien moins cette maison que je t’ai bâtie ! » (1 Rois 8:27). Le roi David, père de 
Salomon, a également déclaré : « L’Éternel est grand et très digne de louange, Et sa grandeur est 
insondable » (Psaume 145:3). Dieu est au-dessus de la nature. Ses miracles nous montrent ce fait. 
Beaucoup des enseignements de sa Parole sont au-delà des lois ordinaires de la logique. 

Le mot hébreu « Elohim » est pluriel, mais il ne fait aucun doute que Dieu est un : « L’Éternel est Dieu, 
qu’il n’y en a point d’autre » (Deutéronome 4:35). « Écoute, Israël ! l’Éternel, notre Dieu, est le seul 
Éternel » (Deutéronome 6:4). L’apôtre Paul a dit aux chrétiens de Corinthe : « Nous savons qu’il n’y a 
point d’idole dans le monde, et qu’il n’y a qu’un seul Dieu. Car, s’il est des êtres qui sont appelés 
dieux, soit dans le ciel, soit sur la terre, comme il existe réellement plusieurs dieux et plusieurs 
seigneurs, néanmoins pour nous il n’y a qu’un seul Dieu, le Père, de qui viennent toutes choses et 
pour qui nous sommes, et un seul Seigneur, Jésus Christ, par qui sont toutes choses et par qui nous 
sommes » (1 Corinthiens 8:4-6).  

Puisque Dieu est toujours comme il était toujours, Dieu ne grandit pas. Il n’y a pas de parties ou de 
divisions en Dieu. Il est le Dieu entier où qu’il soit. Certains faux docteurs prétendent que le 
monothéisme (l’idée qu’il n’y a qu’un seul Dieu) un développement progressif d’une époque 
antérieure où les gens croyaient en de nombreux dieux. Mais le polythéisme (l’idée qu’il y a beaucoup 
de dieux) n’est pas un stade de développement inférieur qui a progressivement évolué vers le 
monothéisme. Adam et Ève croyaient qu’il n’y avait qu’un seul vrai Dieu, et ils ont enseigné à leurs 
descendants immédiats qu’il n’y avait qu’un seul Dieu. Le polythéisme est venu plus tard. Le 
polythéisme est venu plus tard. C'est une dégénérescence du monothéisme qui était la religion 
d'Adam et Ève et de leurs descendants immédiats. Paul a expliqué la croissance du polythéisme de 
cette manière : « Puisque ayant connu Dieu, ils ne l’ont point glorifié comme Dieu, et ne lui ont point 
rendu grâces ; mais ils se sont égarés dans leurs pensées, et leur cœur sans intelligence a été plongé 
dans les ténèbres. Se vantant d’être sages, ils sont devenus fous ; et ils ont changé la gloire du Dieu 
incorruptible en images représentant l’homme corruptible, des oiseaux, des quadrupèdes, et des 
reptiles » (Romains 1:21-23). Jésus a dit : « Dieu est Esprit, et il faut que ceux qui l’adorent l’adorent 
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en esprit et en vérité » (Jean 4:24). 

En raison de la révélation de Dieu sur lui-même dans la création, la conscience et la Sainte Écriture, 
nous ne pouvons ni enseigner ni tolérer de fausses vues de Dieu, telles que les suivantes : 

• Le Polythéisme, l’idée qu’il y a beaucoup de dieux 
• Le Dualisme, l’idée qu’il existe un bon dieu et un mauvais dieu, également éternels 
• Le Monisme, l’idée qu’il n’y a pas de différence entre Dieu et ses créatures, que tout est une 

chose 
• Le Panthéisme, l’idée que Dieu est tout et que tout est Dieu 
• L’idée que Dieu est une force impersonnelle plutôt qu’un être personnel 
• L’idée Mormone que Dieu a un corps semblable à un corps humain et était autrefois un 

homme 

La Bible parle des mains, des yeux ou des oreilles de Dieu, mais cela ne signifie pas que Dieu a un corps 
comme un corps humain. C’est un langage figuratif. Il utilise des termes humains pour nous aider à 
comprendre des choses sur Dieu que nous ne pourrions pas comprendre autrement. Par exemple : 
« Les yeux de l’Éternel sont sur les justes, Et ses oreilles sont attentives à leurs cris » (Psaume 34:15). 
Ceci signifie que Dieu voit tout et entend tout, en particulier les activités des justes (ceux qui croient 
en lui). Balaam dit au roi Balak à propos du Dieu d’Israël : « Dieu n’est point un homme » (Nombres 
23:19). Ceci et d’autres versets nous montrent que Dieu n’a pas de corps comme le nôtre. 

Questions 

1. Pourquoi avons-nous besoin de Dieu, mais il n’a pas besoin de nous ?  
2. Qu’est-ce que cela signifie que Dieu n’a pas de parts ni de divisions ?  
3. Pourquoi dit-on que Dieu est illimité ?  
4. Quel est le problème avec la théorie selon laquelle le polythéisme a évolué vers le 

monothéisme ?  
5. Quels passages de la Bible prouvent que Dieu n’a pas de corps humain ?  
6. Qu’entend-on par les yeux, les oreilles et les mains de Dieu ?  
7. Quelle est l’idée dominante de Dieu dans votre pays natal ?  
8. Si cette idée de Dieu est contraire à l’enseignement biblique, quel passage biblique vous 

enseigne qu’elle est fausse ? 
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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 
Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 

Leçon 2.6.1 – La doctrine de Dieu 
Les attribues de Dieu : Aimant, Immuable, Éternel, Parfait 

Le principal attribut de Dieu qu’il veut nous transmettre à travers sa Parole est son amour pour la race 
humaine : « Dieu est amour » (1 Jean 4:16). La connaissance de Dieu que nous recevons à travers la 
nature et la conscience n’est qu’un faible aperçu de cet amour. En fait, beaucoup de choses dans la 
nature peuvent nous transmettre la colère de Dieu contre le péché, plutôt que son amour pour les 
pécheurs (inondations, ouragans, tornades, incendies, volcans, accidents, guerres, maladies, etc.). 
Mais la Parole de Dieu de la Genèse à l’Apocalypse présente Dieu comme un Dieu d’amour. 

Considérez ces mots de 1 Jean : « L’amour de Dieu a été manifesté envers nous en ce que Dieu a 
envoyé son Fils unique dans le monde, afin que nous vivions par lui. Et cet amour consiste, non point 
en ce que nous avons aimé Dieu, mais en ce qu’il nous a aimés et a envoyé son Fils comme victime 
expiatoire pour nos péchés… Et nous, nous avons vu et nous attestons que le Père a envoyé le Fils 
comme Sauveur du monde » (1 Jean 4:9-10, 14).  

Jésus a dit lui-même à Nicodème : « Car Dieu a tant (de cette façon) aimé le monde qu’il a donné son 
Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle » (Jean 
3:16). 

Dans son amour pour le monde, Dieu a envoyé son fils pour sauver le monde par sa vie et sa mort. 
Mais Dieu a fait encore plus. Après que Jésus est ressuscité des morts, Dieu a envoyé son Saint-Esprit 
dans le monde avec la bonne nouvelle de ce que le Christ avait fait, afin que par l’évangile les gens 
puissent être amenés à croire en Jésus et ainsi recevoir la vie éternelle. Paul a écrit aux chrétiens 
d’Éphèse : « Mais Dieu, qui est riche en miséricorde, à cause du grand amour dont il nous a aimés, 
nous qui étions morts par nos offenses, nous a rendus à la vie avec Christ (c’est par grâce que vous 
êtes sauvés); il nous a ressuscités ensemble, et nous a fait asseoir ensemble dans les lieux célestes, 
en Jésus Christ » (Éphésiens 2:4-6). Dieu utilise tous ses attributs par amour pour sauver le monde. 
Dieu a proclamé son nom à Moïse dans ces paroles : « Et l’Éternel passa devant lui, et s’écria : 
L’Éternel, l’Éternel, Dieu miséricordieux et compatissant, lent à la colère, riche en bonté et en 
fidélité, qui conserve son amour jusqu’à mille générations, qui pardonne l’iniquité, la rébellion et le 
péché, mais qui ne tient point le coupable pour innocent » (Exode 34:6-7). 

Dieu est immuable. Cela signifie que Dieu ne change pas. Le Psaume 102 dit : « Ils (les cieux et la terre) 
périront, mais tu subsisteras ; Ils s’useront tous comme un vêtement ; Tu les changeras comme un 
habit, et ils seront changés. Mais toi, tu restes le même, et tes années ne finiront point » (Psaume 
102:26-27). Jacques, le frère de notre Seigneur, écrit : « toute grâce excellente et tout don parfait 
descendent d’en haut, du Père des lumières, chez lequel il n’y a ni changement ni ombre de 
variation » (Jacques 1:17). 

Parce que Dieu est immuable, nous pouvons toujours faire confiance à ce qu’il dit. « Si nous sommes 
infidèles, il demeure fidèle, car il ne peut se renier lui-même » (2 Timothée 2:13). « Les desseins de 
l’Éternel subsistent à toujours » (Psaume 33:11). Le prophète Samuel a dit au roi Saul : « Celui qui est 
la force d’Israël ne ment point et ne se repent point, car il n’est pas un homme pour se repentir » (1 
Samuel 15:29).  
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Lorsque la Bible parle de temps en temps de Dieu changeant d’avis ou se repentant, mais cela signifie 
que Dieu a changé sa conduite envers nous de notre point de vue, pas le sien. Par exemple, après avoir 
laissé la race humaine grandir et prospérer pendant de nombreuses années malgré une méchanceté 
généralisée, Dieu a apparemment changé et a déclaré : « J’exterminerai de la face de la terre l’homme 
que j’ai créé, depuis l’homme jusqu’au bétail, aux reptiles, et aux oiseaux du ciel; car je me repens 
de les avoir faits » (Genèse 6:7). Néanmoins, son désir de sauver l’humanité de la mort éternelle n’a 
jamais changé, leur donnant de nombreuses années pour se repentir. 

Parfois, Dieu menace de faire quelque chose mais ne le fait pas. Ses menaces visent à provoquer le 
repentir, et lorsque les gens se repentent, il ne met pas à exécution ses menaces. Dieu a envoyé le 
prophète Jonas à la ville de Ninive pour proclamer cette menace : « Encore quarante jours, et Ninive 
est détruite » (Jonas 3:4). Mais quand la ville de Ninive s’est repentie, nous lisons : « Dieu vit qu’ils 
agissaient ainsi et qu’ils revenaient de leur mauvaise voie. Alors Dieu se repentit du mal qu’il avait 
résolu de leur faire, et il ne le fit pas » (Jonas 3:10). C’était le but même de Dieu en émettant la 
menace. Dieu savait certainement d’avance ce qui se passerait lorsque Jonas proclamerait la Parole de 
Dieu. 

Dieu est éternel. Moïse a déclaré : « D’éternité en éternité tu es Dieu » (Psaume 90:2). Dans un sens, 
le temps est sans signification pour Dieu. « Car mille ans sont, à tes yeux, Comme le jour d’hier, quand 
il n’est plus, Et comme une veille de la nuit » (Psaume 90:4). Le prophète Esaïe a dit : « la demeure 
(de Dieu) est éternelle » (Ésaïe 57:15). Pour Dieu, le passé, le présent et le futur sont tous présents. 
Dieu le Père a parlé d’éternité quand il a dit à son fils : « Je t’ai engendré aujourd’hui » (Psaume 2:7). 
Le temps peut être représenté par une ligne droite d’un endroit à un autre. L’éternité est un cercle qui 
entoure la ligne du début à la fin. 

Il y a de l’amour entre et parmi les trois personnes du Dieu Trinité. La veille de sa mort, le Fils de Dieu, 
Jésus, a parlé de l’amour de son Père. Dans sa prière à son père, il a dit : « Tu m’as aimé » (Jean 17:23). 
« Tu m’as aimé avant la fondation du monde » (Jean 17:24). Le même soir Jésus a dit : « J’aime le 
Père » (Jean 14:31). Deux fois auparavant le père a dit au fils : « Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi j’ai 
mis toute mon affection » (Luc 3:22; 9:35). Nous pouvons également être certains que le Saint-Esprit 
partage cet amour parce que « Le fruit de l’Esprit, c’est l’amour » (Galates 5:22).  

Dieu est parfait à tous points de vue. Jésus a dit à un dirigeant parmi les Juifs : « Il n’y a de bon que 
Dieu seul » (Luc 18:19). Dans son sermon sur la montagne, Jésus a dit : « Soyez donc parfaits, comme 
votre Père céleste est parfait » (Matthieu 5:48). « L’Éternel est bon et droit » (Psaume 25:8).  

En raison de sa perfection, il y a une majesté, une gloire et une grandeur en Dieu qui font peur dans le 
cœur des pécheurs. Moïse a assuré aux Israélites qu’ils ne devraient pas avoir peur de leurs ennemis : 
« Ne sois point effrayé à cause d’eux ; car l’Éternel, ton Dieu, est au milieu de toi, le Dieu grand et 
terrible » (Deutéronome 7:21). Le roi David a loué Dieu avec ces mots : « Béni sois-tu, d’éternité en 
éternité, Éternel, Dieu de notre père Israël. A toi, Éternel, la grandeur, la force et la magnificence, 
l’éternité et la gloire, car tout ce qui est au ciel et sur la terre t’appartient ; à toi, Éternel, le règne, 
car tu t’élèves souverainement au-dessus de tout ! C’est de toi que viennent la richesse et la gloire, 
c’est toi qui domines sur tout, c’est dans ta main que sont la force et la puissance, et c’est ta main 
qui a le pouvoir d’agrandir et d’affermir toutes choses » (1 Chroniques 29:10-12).  
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Questions  

1. Quel est le principal attribut de Dieu qui nous est révélé dans sa Parole ? 
2. De quelles deux manières principales Dieu a-t-il révélé son amour pour l’humanité 
3. Que signifie que Dieu est immuable ? 
4. Pourquoi l’immuabilité de Dieu est-elle importante pour nous ? 
5. Pourquoi Dieu n’a-t-il pas exécuté sa menace contre la ville de Ninive ? 
6. Quelle est la différence entre le temps et l’éternité ? 
7. Quelle est la relation entre les trois personnes de Dieu ? 
8. Pourquoi est-il vrai que seul Dieu est bon ?  
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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.6.2 – La doctrine de Dieu 

Les attributs de Dieu : l’Omniprésence 

La Parole de Dieu enseigne que Dieu est omniprésent. Il est partout en même temps. Il n’y a aucun 
endroit où Il n’est pas. Et partout où Il est présent, Il est au travail. Il n’est pas un observateur oisif. Il 
n'y a aucune créature nulle part dans l'univers qui soit en dehors de la présence de Dieu. Nous ne 
pouvons pas comprendre pleinement ce que cela signifie. Mais la Bible démontre pleinement 
l’omniprésence de Dieu en paroles et en actions. 

Rahab, la femme non israélite de Jéricho, avait entendu comment le Seigneur avait sauvé les Israélites 
de leur esclavage en Égypte. Elle a témoigné aux deux espions envoyés par Josué : « Car c’est l’Éternel, 
votre Dieu, qui est Dieu en haut dans les cieux et en bas sur la terre » (Josué 2:11). Lorsque le Roi 
Salomon a terminé la construction du temple de Dieu à Jérusalem, il a dit : « Mais quoi ! Dieu 
habiterait-il véritablement sur la terre ? Voici, les cieux et les cieux des cieux ne peuvent te contenir : 
combien moins cette maison que je t’ai bâtie ! » (1 Rois 8:27). Dieu ne peut être clôturé ou limité par 
aucun espace physique. 

La discussion la plus complète de l’omniprésence de Dieu est enregistrée dans le Psaume 139. Voici 
certaines des choses que dit le roi David : « Où irais-je loin de ton esprit, Et où fuirais-je loin de ta 
face ? Si je monte aux cieux, tu y es ; Si je me couche au séjour des morts, t’y voilà. Si je prends les 
ailes de l’aurore, Et que j’aille habiter à l’extrémité de la mer, Là aussi ta main me conduira, Et ta 
droite me saisira » (Psaume 139:7-10). 

Les Prophètes de l’Ancien Testament enseignent également que Dieu est présent partout. Ésaïe a écrit : 
« Ainsi parle l’Éternel : Le ciel est mon trône, Et la terre mon marchepied » (Ésaïe 66:1). Jérémie a 
témoigné : « Ne suis-je un Dieu que de près, dit l’Éternel, Et ne suis-je pas aussi un Dieu de loin ? 
Quelqu’un se tiendra-t-il dans un lieu caché, Sans que je le voie ? dit l’Éternel. Ne remplis-je pas, 
moi, les cieux et la terre ? dit l’Éternel » (Jérémie 23:23-24). Le Prophète Jonas a essayé d’échapper à 
Dieu, mais il a appris que c’était impossible. Le Prophète de Dieu Amos a appris la même vérité : « S’ils 
pénètrent dans le séjour des morts, Ma main les en arrachera ; S’ils montent aux cieux, Je les en 
ferai descendre. S’ils se cachent au sommet du Carmel, Je les y chercherai et je les saisirai ; S’ils se 
dérobent à mes regards dans le fond de la mer, Là j’ordonnerai au serpent de les mordre » (Amos 
9:2-3). Dieu accomplit son travail dans les endroits les plus éloignés. Il nomme un poisson pour 
engloutir Jonas dans la mer, et ordonne à un serpent dans les profondeurs de l’océan de mordre ses 
ennemis. 

Les Apôtres du Christ ont accepté cette compréhension. L’Apôtre Paul a déclaré devant un public païen 
à Athènes : « Le Dieu qui a fait le monde et tout ce qui s’y trouve, étant le Seigneur du ciel et de la 
terre, n’habite point dans des temples faits de main d’homme… Il donne à tous la vie, la respiration, 
et toutes choses… Il ne soit pas loin de chacun de nous, car en lui nous avons la vie, le mouvement, 
et l’être » (Actes 17:24-28). Le « nous » dans ce passage fait référence à tout le monde partout, pas 
seulement aux chrétiens. La vie physique de tous est renforcée par le Dieu toujours présent. Chaque 
mouvement de chaque créature est rendu possible par le Dieu toujours présent. Notre existence 
même est déterminée par ce Dieu omniprésent, qui ne peut être contenu, contrôlé ou limité en aucune 
façon. Personne ne peut voir ou prouver scientifiquement la présence de Dieu, car les Écritures nous 
dit que il est « invisible » (Colossiens 1:15; 1 Timothée 1:17). Jésus a dit à la femme au puits de 
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Samarie : « Dieu est Esprit » (Jean 4:24). Mais même si nous ne pouvons pas voir ou prouver sa 
présence, nous savons qu’il est là parce qu’il nous dit lui-même qu’il est partout. 

Un autre terme qui est parfois utilisé pour décrire Dieu est « immensité » Ce mot est utilisé pour 
signifier que Dieu est incapable de ne pas être présent partout. Cela signifie que Dieu doit être partout 
et qu’il est impossible de limiter sa présence. La présence de Dieu s’étend à d’autres planètes, à 
d’autres systèmes solaires, à d’autres galaxies et même au-delà de l’espace de l’univers. Comme 
Salomon a dit : « Les cieux et les cieux des cieux ne peuvent te contenir » (2 Chroniques 6:18). 

L’omniprésence de Dieu concerne toutes les créatures, mais il y a une présence gracieuse spéciale de 
Dieu avec ses enfants croyants. Cette présence s’appelle l’union mystique de Dieu avec son peuple. 
David dit : « Je ne crains aucun mal, car tu es avec moi » (Psaume 23:4). L’Apôtre Paul a également 
trouvé du réconfort dans la présence gracieuse de Dieu : « C’est le Seigneur qui m’a assisté et qui m’a 
fortifié » (2 Timothée 4:17). Les incroyants n’ont pas cette présence gracieuse de Dieu. Nous 
discuterons de cette union mystique plus en détail dans une leçon ultérieure. 

Le panthéisme est contraire à la Parole de Dieu, car le panthéisme ne fait aucune distinction entre 
Dieu et ses créatures. Le panthéisme enseigne que tout est Dieu. 

Le déisme est également contraire à la Parole de Dieu. Le déisme enseigne que Dieu a tout créé au 
commencement, mais que Dieu n’est plus présent avec ses créatures d’une manière active. Il enseigne 
que la création fonctionne sans intervention active de Dieu. Le concept déiste de Dieu est celui d’un 
horloger qui n’est pas du tout impliqué dans son horloge après l’avoir fabriquée. 

Questions  

1. Que signifie le mot « omniprésent » ? 
2. Qu’est-ce que Rahab avait appris sur le Dieu d’Israël ? 
3. Qu’est-ce que le Roi Salomon a compris du temple de Dieu qu’il a construit ? 
4. Pourquoi est-il impossible d’échapper à la présence de Dieu ? 
5. Comment le prophète Jonas a-t-il appris cette vérité ? 
6. Que signifient ces mots : « Car en lui nous avons la vie, le mouvement, et l’être » ? 
7. Comment pouvons-nous être sûrs que Dieu est présent partout ? 
8. Quelle est la différence entre l’omniprésence et la présence gracieuse de Dieu ? 
9. Comment le panthéisme et le déisme sont-ils contraires à l’enseignement de la Bible ? 
10. Les religions de votre pays d’origine enseignent-elles que Dieu est omniprésent ? 
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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.6.3 – La doctrine de Dieu 

Les attributs de Dieu : l’Omniscience 

La Parole de Dieu nous enseigne que Dieu est omniscient, ce qui signifie qu’Il sait tout. Il sait tout sans 
étudier. Il sait tout sans aucune omission ni erreur dans sa compréhension. 

La mère de Samuel, Hannah, a dit : « l’Éternel est un Dieu qui sait tout, Et par lui sont pesées toutes 
les actions » (1 Samuel 2:3). Combien de connaissances possède-t-Il ? Il n’y a pas de limite à ce que 
Dieu sait. « Son intelligence n’a point de limite » (Psaume 147:5). « Les yeux de l’Éternel sont en tout 
lieu » (Proverbes 15:3). « Elle (sa Parole) juge les sentiments et les pensées du cœur. Nulle créature 
n’est cachée devant lui, mais tout est à nu et à découvert aux yeux de celui à qui nous devons rendre 
compte » (Hébreux 4:12-13). « Il connaît toutes choses » (1 Jean 3:20).  

En tant que Créateur, Dieu sait tout sur chaque créature. Job l’a compris avant même que Dieu ne lui 
apparaisse, car il a dit : « Car il voit jusqu’aux extrémités de la terre, Il aperçoit tout sous les cieux » 
(Job 28:24). Dieu a montré la profondeur de sa connaissance quand il est lui-même apparu à Job en 
lui demandant : « Où étais-tu quand je fondais la terre ? Dis-le, si tu as de l’intelligence. Qui en a fixé 
les dimensions, le sais-tu ? Ou qui a étendu sur elle le cordeau ? Sur quoi ses bases sont-elles 
appuyées ? Ou qui en a posé la pierre angulaire ? » (Job 38:4-6). Nous ne pouvons même pas imaginer 
la connaissance que Dieu a concernant le fonctionnement de l’esprit humain et la construction de tous 
les êtres vivants. Il connaît le dessein de chaque plante et animal, tous les desseins du vaste univers. 
Plus nous en apprenons sur le corps humain et les créatures du monde, plus nous réalisons à quel 
point toutes choses sont complexes. Ils dépassent de loin notre capacité à comprendre. 

Un aspect de la connaissance de Dieu qui embrouille l’esprit humain est la connaissance de Dieu de ce 
qui va se passer dans le futur. Par exemple, lorsque Dieu a choisi Moïse pour conduire les Israélites 
hors de leur esclavage en Égypte, il a dit à Moïse d’aller auprès du pharaon égyptien et d’exiger qu’il 
laisse ses esclaves partir. Mais Dieu a également dit à Moïse : « Je sais que le roi d’Égypte ne vous 
laissera point aller » (Exode 3:19). Quand Moïse a donné l’excuse qu’il ne pouvait pas aller à Pharaon 
parce qu’il n’était pas un bon orateur, Dieu l’a réprimandé : « Alors la colère de l’Éternel s’enflamma 
contre Moïse, et il dit : N’y a t-il pas ton frère Aaron, le Lévite ? Je sais qu’il parlera facilement. Le 
voici lui-même, qui vient au-devant de toi ; et, quand il te verra, il se réjouira dans son cœur » (Exode 
4:14). Jacques, le frère de Jésus, a dit la même chose lors de la réunion des premiers chrétiens à 
Jérusalem : « (Dieu) à qui elles (les choses qui viennent de s’arriver) sont connues de toute éternité » 
(Actes 15:18). 

Ce qui est encore plus incroyable, c’est que Dieu sait ce qui se passera dans toutes les situations qui 
pourraient survenir. Dieu sait ce qui se passera, quelle que soit la décision qu’une personne puisse 
prendre. Par exemple, quand David se cachait du roi Saül, il voulait savoir ce qui se passerait s’il restait 
dans la ville de Keilah, alors il a demandé à Dieu : « Les habitants de Keïla me livreront-ils entre ses 
mains ? Saül descendra-t-il, comme ton serviteur l’a appris ? » Dieu a répondu : « Il descendra…Ils te 
livreront » (1 Samuel 23:11-12). Sur la base de ces informations avancées de Dieu, David a quitté la 
ville de Keilah et s’est échappé du roi Saul. 

Dieu a révélé à son prophète Jérémie ce qui arriverait au peuple de Juda si leur roi Sédécias se rendait 
à Babylone et ce qui arriverait si Sédécias ne se rendait pas. Jérémie a pu informer le roi : « Si tu vas 
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te rendre aux chefs du roi de Babylone, tu auras la vie sauve… Mais si tu ne te rends pas aux chefs 
du roi de Babylone, cette ville sera livrée entre les mains des Chaldéens, qui la brûleront par le feu ; 
et toi, tu n’échapperas pas à leurs mains » (Jérémie 38:17-18). Sédécias a choisi de ne pas se rendre, 
et ce que Dieu a dit se produirait est arrivé. 

Jésus a dit ce qui se serait passé s’il avait accompli ses miracles à Tyr et à Sidon ou à Sodome : « Si les 
miracles qui ont été faits au milieu de vous avaient été faits dans Tyr et dans Sidon, il y a longtemps 
qu’elles se seraient repenties, en prenant le sac et la cendre… Si les miracles qui ont été faits au 
milieu de toi avaient été faits dans Sodome, elle subsisterait encore aujourd’hui » (Matthieu 
11:21,23). 

Dieu n’acquiert la connaissance d’aucune source, ni n’apprend les choses progressivement. Il sait tout 
de l’éternité. Le prophète Ésaïe enseigne cette vérité avec des questions rhétoriques : « Qui a sondé 
l’esprit de l’Éternel, Et qui l’a éclairé de ses conseils ? … Qui lui a enseigné la sagesse, Et fait connaître 
le chemin de l’intelligence ? » (Ésaïe 40:13-14). Ces questions attendent la réponse : « personne ! » 

La connaissance de Dieu est claire et distincte jusque dans les moindres détails. David reconnaît 
l’incroyable connaissance du Seigneur quand il dit : « Tu me sondes et tu me connais, Tu sais quand 
je m’assieds et quand je me lève, Tu pénètres de loin ma pensée ; Tu sais quand je marche et quand 
je me couche, Et tu pénètres toutes mes voies. Car la parole n’est pas sur ma langue, Que déjà, ô 
Éternel ! tu la connais entièrement” (Psaume 139:1-4). Jésus a dit : « Ne vend-on pas deux 
passereaux pour un sou ? Cependant, il n’en tombe pas un à terre sans la volonté de votre Père. Et 
même les cheveux de votre tête sont tous comptés” (Matthieu 10:29-30).  

Ce que Dieu sait est toujours correct et exact. Le Seigneur dit à Samuel : « L’homme regarde à ce qui 
frappe les yeux, mais l’Éternel regarde au cœur » (1 Samuel 16:7). Le roi sage Salomon a dit à Dieu : 
« Seul tu connais le cœur de tous les enfants des hommes » (1 Rois 8:39). Les incroyants sont stupides 
quand ils pensent que Dieu ne voit pas leurs mauvaises actions. « Car Dieu voit la conduite de tous, Il 
a les regards sur les pas de chacun. Il n’y a ni ténèbres ni ombre de la mort, Où puissent se cacher 
ceux qui commettent l’iniquité » (Job 34:21-22).  

La connaissance de Dieu couvre le passé, le présent et le futur. Pour Dieu, ce sont les mêmes. Dieu 
connaît toute notre vie avant même notre naissance. David déclare : « Mon corps n’était point caché 
devant toi, Lorsque j’ai été fait dans un lieu secret, Tissé dans les profondeurs de la terre. Quand je 
n’étais qu’une masse informe, tes yeux me voyaient ; Et sur ton livre étaient tous inscrits Les jours 
qui m’étaient destinés, Avant qu’aucun d’eux existât » (Psaume 139:15-16).  

Puisque Dieu sait tout ce qui se passera dans le futur, il est facile pour lui de prédire parfaitement ce 
qui arrivera certainement dans les jours à venir. Dieu a révélé au prophète Ésaïe que le peuple de Juda 
serait capturé par les Babyloniens et qu’il serait libéré par un roi nommé Cyrus. Il a révélé le nom de 
leur libérateur plus de cent ans avant la naissance de cet homme. Parlant pour Dieu, Ésaïe a dit : « Je 
l’ai suscité du septentrion, et il est venu » (Ésaïe 41:25). « Moi, l’Éternel, j’ai fait toutes choses… Je 
dis de Cyrus : Il est mon berger, Et il accomplira toute ma volonté ; Il dira de Jérusalem : Qu’elle soit 
rebâtie ! Et du temple : Qu’il soit fondé ! » (Ésaïe 44:24-28). Dieu a mis au défi les idoles adorées par 
les faux prophètes de faire des prédictions comme le sien : « Dites-le, pour que nous y prenions garde, 
Et que nous en reconnaissions l’accomplissement ; Ou bien, annoncez-nous l’avenir. Dites ce qui 
arrivera plus tard, Pour que nous sachions si vous êtes des dieux » (Ésaïe 41:22-23). Personne ne 
connaît le passé comme Dieu. Personne ne connaît l’avenir comme Dieu. 

Quand nous pensons à l’étonnante connaissance de Dieu, nous devons dire avec David : « Une science 
aussi merveilleuse est au-dessus de ma portée, Elle est trop élevée pour que je puisse la saisir » 
(Psaume 139:6), ou avec l’apôtre Paul: « O profondeur de la richesse, de la sagesse et de la science 
de Dieu! Que ses jugements sont insondables, et ses voies incompréhensibles ! » (Romains 11:33). 
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Dieu connaît les mauvaises choses que les hommes font avant même de les faire, mais cela ne les 
libère pas de leur responsabilité et de leur culpabilité. Dieu tient l’homme responsable de ses actes. 
L’apôtre Jean enseigne dans une vision : “Et je vis les morts, les grands et les petits, qui se tenaient 
devant le trône. Des livres furent ouverts. Et un autre livre fut ouvert, celui qui est le livre de vie. Et 
les morts furent jugés selon leurs œuvres, d’après ce qui était écrit dans ces livres. La mer rendit les 
morts qui étaient en elle, la mort et le séjour des morts rendirent les morts qui étaient en eux ; et 
chacun fut jugé selon ses œuvres… Quiconque ne fut pas trouvé écrit dans le livre de vie fut jeté 
dans l’étang de feu” (Apocalypse 20:12-15). Ces livres contiennent toutes les informations concernant 
les pensées, les paroles et les actes des hommes. Il n'y a d'échappatoire que pour ceux qui croient en 
Jésus-Christ comme leur Sauveur, dont les noms sont écrits dans le Livre de Vie. 

Questions  

1. Que signifie le terme « omniscience » ?  
2. Comment pouvons-nous prouver à partir de la Bible que Dieu connaît les pensées de chaque 

personne ?  
3. Qu’est-ce que Dieu savait qu’il se passerait lorsque Moïse comparut devant le Pharaon ?  
4. Pourquoi David a-t-il quitté la ville de Keliah quand le roi Saul le pourchassait ?  
5. Pourquoi le roi Sédécias était-il insensé de continuer à combattre les Babyloniens ?  
6. Quelle est la source de la vaste connaissance de Dieu ?  
7. Pourquoi la prophétie de Dieu sur Cyrus de Perse est-elle si étonnante ?  
8. Puisque Dieu sait tout, que doit-il savoir de nous ?  
9. Qu’est-ce qui sera écrit dans les livres ouverts le jour du jugement ?  
10. Quel est le livre de vie et dont les noms y sont écrits ?  
11. Pourquoi pouvons-nous dire qu’à Dieu le passé, le présent et l’avenir sont tous les mêmes ? 
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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 

Leçon 2.6.4 – La doctrine de Dieu 
Les attributs de Dieu : l’Omnipotence 

La Parole de Dieu nous enseigne que Dieu est omnipotent. Cela signifie qu’il peut faire ce qu’il veut. Il 
a un pouvoir illimité. Il est tout-puissant. Son pouvoir est avant tout la capacité humaine et même au-
delà de la compréhension humaine. Cependant, Dieu ne peut pas pécher. S’il pouvait pécher, il ne 
serait pas le Dieu saint. 

Quand Dieu a dit à Abraham que sa femme, Sarah, accoucherait dans sa vieillesse, elle a ri de cette 
possibilité. Mais Dieu dit à Abraham : « Pourquoi donc Sara a-t-elle ri, en disant ? … Y a-t-il rien qui 
soit étonnant de la part de l’Éternel ? » (Genèse 18:13-14). Quand Dieu a démontré son pouvoir à Job 
en parlant de sa création du béhémoth et du léviathan (dinosaures, peut-être), Job a répondu : « Je 
reconnais que tu peux tout, Et que rien ne s’oppose à tes pensées » (Job 42:2). 

L’omnipotence de Dieu est mise en évidence dans de nombreux Psaumes. « Car il dit, et la chose 
arrive ; Il ordonne, et elle existe » (Psaume 33:9). La puissance de Dieu a été démontrée par la création 
de Dieu de l’univers et de tout ce qu’il contient. Nous pensons au pouvoir destructeur des inondations 
et des tsunamis ; un tel pouvoir n’est qu’une petite fraction du pouvoir que Dieu a à sa disposition : 
« Plus que la voix des grandes, des puissantes eaux, Des flots impétueux de la mer, L’Éternel est 
puissant dans les lieux célestes » (Psaume 93:4). « Notre Dieu est au ciel, Il fait tout ce qu’il veut » 
(Psaume 115:3). Il n’y a pas de limites : « Tout ce que l’Éternel veut, il le fait, Dans les cieux et sur la 
terre, Dans les mers et dans tous les abîmes » (Psaume 135:6). Aux États-Unis, les gens parlent 
bêtement des « forces de la nature » et se réfèrent à « Mère Nature », mais ne reconnaissent que 
rarement le Seigneur Dieu comme Celui qui contrôle toute la nature. 

Puisque Dieu est omnipotent, il n’y a personne plus fort que lui. « Je le suis dès le commencement, Et 
nul ne délivre de ma main ; J’agirai : qui s’y opposera ? » (Ésaïe 43:13). Le prophète de Dieu, Jérémie, 
a convenu et dit dans sa prière à Dieu : « Ah ! Seigneur Éternel, Voici, tu as fait les cieux et la terre 
Par ta grande puissance et par ton bras étendu : Rien n’est étonnant de ta part » (Jérémie 32:17).  

La sagesse humaine nous dit qu’aucun bébé humain ne peut naître sans père humain. Mais l’ange 
messager de Dieu, Gabriel, annonça à Marie de Nazareth que son fils serait né sans père humain. « Le 
Saint Esprit viendra sur toi, et la puissance du Très Haut te couvrira de son ombre. C’est pourquoi le 
saint enfant qui naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu. » Et puis l’ange a ajouté : « Car rien n’est 
impossible à Dieu » (Luc 1:35-37). Jean le Baptiste a convenu. Il a dit aux Juifs qui étaient fiers du fait 
qu’Abraham était leur ancêtre : « Car je vous déclare que de ces pierres Dieu peut susciter des enfants 
à Abraham » (Luc 3:8).  
Jésus a dit à ses disciples : « il est plus facile à un chameau de passer par le trou d’une aiguille qu’à 
un riche d’entrer dans le royaume de Dieu », mais il assura à ses disciples perplexes : « Aux hommes 
cela est impossible, mais à Dieu tout est possible » (Matthieu 19:24-26). La veille de sa mort, Jésus a 
prié son père dans le jardin de Gethsémané : « Abba, Père, toutes choses te sont possibles, éloigne 
de moi cette coupe ! » (Marc 14:36). Dieu n’a pas enlevé cette coupe de souffrance à Jésus, car c’était 
sa volonté que Jésus souffre et meure à notre place pour enlever notre péché et nous donner la vie 
éternelle. 
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La seule réponse appropriée au pouvoir omnipotent de Dieu est de le louer : « Alléluia ! Car le 
Seigneur notre Dieu tout puissant est entré dans son règne ! » (Apocalypse 19:6). « Or, à celui qui 
peut faire, par la puissance qui agit en nous, infiniment au delà de tout ce que nous demandons ou 
pensons, à lui soit la gloire dans l’Église et en Jésus Christ, dans toutes les générations, aux siècles 
des siècles ! Amen ! » (Éphésiens 3:20-21). 

Dieu exerce son pouvoir tout-puissant de deux manières. Il utilise généralement des moyens naturels. 
Par exemple, il guérit les gens au moyen de médicaments ou d’un traitement médical. Il maintient les 
gens en vie en fournissant de la nourriture, des boissons et un abri de la manière habituelle, c’est-à-
dire par la culture des cultures, en fournissant de la pluie et du soleil, en permettant aux gens de 
récolter les récoltes, en donnant une bonne santé pour que la nourriture puisse être consommée, etc. 
Il protège une nation contre ses ennemis au moyen de soldats, d’armes de guerre et de stratégies 
avisées.  

Mais Dieu peut aussi exercer son pouvoir tout-puissant par des moyens surnaturels que nous appelons 
des miracles. À certains moments de l’histoire du monde, Dieu a accompli de nombreux miracles. Par 
exemple, Dieu a fait de nombreux miracles du temps de Moïse, du temps d’Elie et d’Elisée, et du temps 
de Jésus et de ses apôtres. À d’autres moments, les miracles de Dieu étaient rares et peut-être même 
souvent inaperçus.  

Après le grand déluge mondial enregistré dans la Genèse, Dieu a réinitialisé les forces naturelles qui 
gouvernent notre monde aujourd'hui, et elles ne changeront pas jusqu'à ce que Jésus revienne. C’est 
la promesse de Dieu : « Tant que la terre subsistera, les semailles et la moisson, le froid et la chaleur, 
l’été et l’hiver, le jour et la nuit ne cesseront point » (Genèse 8:22). En raison de cette promesse de 
Dieu, nous n’avons pas à craindre que cet ordre que Dieu a établi sera modifié par le soi-disant 
changement climatique. 

Dieu peut suspendre les lois de la nature à tout moment. Il l’a fait quand les Israélites ont traversé la 
mer Rouge sur un sol sec, « et les eaux formaient comme une muraille à leur droite et à leur gauche » 
(Exode 14:22). Au temps du prophète Élisée, une tête de hache de fer empruntée est tombée dans 
l’eau. La Bible dit : « Il fit surnager le fer » (2 Rois 6:6). Quelques années plus tard, le roi Ézéchias de 
Juda a reçu un signe spécial de la part du Seigneur. Dieu lui a dit : « Je ferai reculer de dix degrés en 
arrière avec le soleil l’ombre des degrés qui est descendue sur les degrés d’Achaz. Et le soleil recula 
de dix degrés sur les degrés où il était descendu » (Ésaïe 38:8). Le temps a reculé ! C’est impossible 
pour l’homme, mais pas pour Dieu. 

Les trois amis de Daniel ont été jetés dans une fournaise si chaude que les personnes qui les ont jetés 
ont été tuées. Mais les trois chrétiens sont sortis indemnes de la fournaise. Le gens « virent que le feu 
n’avait eu aucun pouvoir sur le corps de ces hommes, que les cheveux de leur tête n’avaient pas été 
brûlés, que leurs caleçons n’étaient point endommagés, et que l’odeur du feu ne les avait pas 
atteints » (Daniel 3:27). 

Le plus grand miracle n’est pas un miracle physique mais un miracle spirituel. Ce miracle est le Saint-
Esprit travaillant à travers la Parole de Dieu et les sacrements pour changer les ennemis incroyants de 
Dieu en ses enfants croyants. Jésus a enseigné à la fois la résurrection physique et la résurrection 
spirituelle avec ces mots : « En vérité, en vérité, je vous le dis, l’heure vient, et elle est déjà venue, 
où les morts entendront la voix du Fils de Dieu ; et ceux qui l’auront entendue vivront. » C’est la 
résurrection spirituelle. Il a ensuite dit : « Ceux qui auront fait le bien ressusciteront pour la vie, mais 
ceux qui auront fait le mal ressusciteront pour le jugement » (Jean 5:25-29). C’est la résurrection 
physique ou corporelle. Le pouvoir tout-puissant de Dieu accomplit les deux types de résurrection. 
L’apôtre Pierre dit que ceux qui ont été amenés à la foi croyants en Jésus-Christ ont « été régénérés, 
non par une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, par la parole vivante et 
permanente de Dieu » (1 Pierre 1:23). De même que Dieu a créé le monde entier par sa Parole toute-
puissante, il crée une vie de foi spirituelle au moyen de sa Parole d’évangile. 
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Questions  

1. Que signifie le mot « omnipotence » ?  
2. Pourquoi Sarah a-t-elle ri quand elle a entendu qu’elle allait accoucher ?  
3. Quelle a été la réponse de Dieu à son rire ?  
4. Comment Dieu a-t-il démontré son pouvoir tout-puissant à Job ?  
5. Quelles sont certaines choses que Dieu ne peut pas faire ?  
6. Pourquoi Dieu a-t-il répondu à la prière de Gethsémani de Jésus par un « non » ?  
7. Comment Dieu utilise-t-il habituellement son pouvoir dans nos vies quotidiennes ?  
8. Énumérez quelques miracles de l’Ancien Testament et quelques miracles du Nouveau 

Testament.  
9. Quel grand miracle aura lieu le dernier jour ?  
10. Pourquoi n’avons-nous pas à craindre de changement climatique dans notre monde ? 



 
32 
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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.6.5 – La doctrine de Dieu 

Les attributs de Dieu : La sagesse 

La sagesse de Dieu se réfère à la façon dont Dieu utilise ses vastes connaissances et son pouvoir selon 
ses plans bienveillants au profit de ses enfants. « La langue des sages rend la science aimable » 
(Proverbes 15:2). Les voies de Dieu ne nous semblent pas toujours sages, car les voies de Dieu sont 
insensées pour l’homme naturel. Mais quand nous étudions la Parole de Dieu et considérons comment 
Dieu a travaillé à travers l’histoire, nous sommes amenés à dire avec Paul : « À Dieu, seul sage, soit la 
gloire aux siècles des siècles, par Jésus Christ » (Romains 16:27). « Au roi des siècles, immortel, 
invisible, seul Dieu, soient honneur et gloire, aux siècles des siècles » (1 Timothée 1:17). 

La littérature sur la sagesse de l’Ancien Testament met l’accent sur la sagesse de Dieu démontrée par 
la création du monde. « Que tes œuvres sont en grand nombre, ô Éternel ! Tu les as toutes faites avec 
sagesse. La terre est remplie de tes biens » (Psaume 104:24). « C’est par la sagesse que l’Éternel a 
fondé la terre, C’est par l’intelligence qu’il a affermi les cieux » (Proverbes 3:19). Le chapitre 8 des 
Proverbes détaille comment la sagesse de Dieu est démontrée dans les diverses choses qu’Il a faites, 
arrangées et continue de contrôler jusqu’à ce jour. « Il a créé la terre par sa puissance, Il a fondé le 
monde par sa sagesse, Il a étendu les cieux par son intelligence » (Jérémie 10:12). Dieu a équilibré 
toutes les forces de la nature. La terre n’est ni trop chaude ni trop froide pour l’habitation humaine. 
Nous voyons cet équilibre dans le cycle de l’eau, dans la complexité du corps et du cerveau humains, 
et dans l’équilibre entre la vie animale et la vie végétale. 

La sagesse de Dieu continue également de guider l’histoire aujourd’hui. Joseph, le fils préféré de Jacob, 
fut vendu comme esclave et mis en prison. Mais Dieu a été avec lui tout le temps jusqu’à ce qu’il soit 
exalté pour un grand honneur en Égypte. Dieu l’utilisa pour subvenir aux besoins de sa famille et 
amener les enfants d’Israël dans le pays d’Égypte, conformément à son plan divin. Joseph a reconnu 
la main de Dieu dans sa vie quand il a dit à ses frères que le mal qu’ils avaient fait était utilisé par Dieu 
pour le bien : « Vous aviez médité de me faire du mal : Dieu l’a changé en bien, pour accomplir ce 
qui arrive aujourd’hui, pour sauver la vie à un peuple nombreux » (Genèse 50:20).  

Éliphaz, l’ami de Job, n’était pas un bon conseiller ou consolateur pour Job en général, mais il a dit la 
vérité quand il a dit que Dieu « fait des choses grandes et insondables, Des merveilles sans nombre ; Il 
répand la pluie sur la terre, Et envoie l’eau sur les campagnes ; Il relève les humbles, Et délivre les 
affligés ; Il anéantit les projets des hommes rusés, Et leurs mains ne peuvent les accomplir » (Job 
5:9-12). Job a convenu avec Éliphaz et a ajouté un point important : « Il donne de l’accroissement aux 
nations, et il les anéantit ; Il les étend au loin, et il les ramène dans leurs limites » (Job 12:23). Alors 
que l’histoire se déroule, nous ne pouvons pas comprendre ce que Dieu fait, mais Job nous assure : 
« C’est Dieu qui en sait le chemin, C’est lui qui en connaît la demeure » (Job 28:23). 

Daniel était connu à Babylone comme un homme très sage, mais c’était uniquement parce que Dieu 
lui avait donné la sagesse d’interpréter les rêves et les visions. Daniel a reconnu que cette sagesse 
n’était pas la sienne, mais celle de Dieu : « Béni soit le nom de Dieu, d’éternité en éternité ! A lui 
appartiennent la sagesse et la force. C’est lui qui change les temps et les circonstances, qui renverse 
et qui établit les rois, qui donne la sagesse aux sages et la science à ceux qui ont de l’intelligence. Il 
révèle ce qui est profond et caché, il connaît ce qui est dans les ténèbres, et la lumière demeure avec 
lui. Dieu de mes pères, je te glorifie et je te loue de ce que tu m’as donné la sagesse et la force, et de 
ce que tu m’as fait connaître ce que nous t’avons demandé » (Daniel 2:20-23).  
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L’apôtre Paul a révélé que Dieu gouverne le monde selon son grand plan pour le bien de son peuple : 
« Nous savons, du reste, que toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment Dieu, de ceux qui 
sont appelés selon son dessein » (Romains 8:28). L’aspect le plus profond de la sagesse de Dieu est 
son plan pour le salut du monde par Jésus-Christ et l’Évangile. Paul dit à propos de cet Évangile : « Nous 
prêchons la sagesse de Dieu, mystérieuse et cachée, que Dieu, avant les siècles, avait destinée pour 
notre gloire » (1 Corinthiens 2:7). Quelle est cette sagesse ? « Dieu n’a-t-il pas convaincu de folie la 
sagesse du monde ? Car puisque le monde, avec sa sagesse, n’a point connu Dieu dans la sagesse de 
Dieu, il a plu à Dieu de sauver les croyants par la folie de la prédication… Nous prêchons Christ 
crucifié ; scandale pour les Juifs et folie pour les païens, mais puissance de Dieu et sagesse de Dieu 
pour ceux qui sont appelés, tant Juifs que Grecs » (1 Corinthiens 1:20-24). 

La sagesse de Dieu est centrée sur Son plan de salut à travers un Messie crucifié et ressuscité. « En lui 
nous avons la rédemption par son sang, la rémission des péchés, selon la richesse de sa grâce, que 
Dieu a répandue abondamment sur nous par toute espèce de sagesse et d’intelligence » (Éphésiens 
1:7-8). 

Questions  

1. Quelle est la différence entre la connaissance de Dieu et la sagesse de Dieu ? 
2. Comment la création de Dieu démontre-t-elle la sagesse de Dieu ? 
3. Comment la vie de Joseph illustre-t-elle la sagesse de Dieu ? 
4. Quel est le grand plan de Dieu alors qu’il contrôle les destinées des nations ? 
5. Pouvez-vous voir la sagesse de Dieu dans l’histoire de votre nation ? Expliquez. 
6. Quel genre de sagesse Dieu a-t-il donnée à Daniel ? 
7. Pourquoi Paul appelle-t-il Christ crucifié la sagesse de Dieu ? 
8. Comment l’Évangile est-il à la fois folie et sagesse ? 
9. Quels événements de votre vie prouvent la vérité de Romains 8:28? 
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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.6.6 – La doctrine de Dieu 

Les Attributs de Dieu : La Sainteté et la Justice 

Dieu est saint. Ceci signifie qu’il est absolument pur et sans péché. Il aime le bien et déteste le mal. Il 
n’est pas comme nous. Il est bien au-dessus de nous. Nous ne sommes pas dignes d’être en sa 
présence. Après que Dieu les ait conduits à travers la mer Rouge, Moïse et les enfants d’Israël ont 
chanté ce cantique de louange : « Qui est comme toi parmi les dieux, ô Éternel ? Qui est comme toi 
magnifique en sainteté, Digne de louanges, Opérant des prodiges ? » (Exode 15:11). Le psalmiste 
nous apprend : « Exaltez l’Éternel, notre Dieu, Et prosternez-vous sur sa montagne sainte ! Car il est 
saint, l’Éternel, notre Dieu ! » (Psaume 99:9). 

Le prophète Ésaïe a eu une vision du « Saint, saint, saint…Éternel des armées ». Son réaction était : 
« Malheur à moi ! je suis perdu, car je suis un homme dont les lèvres sont impures, j’habite au milieu 
d’un peuple dont les lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, l’Éternel des armées » (Ésaïe 
6:3-5). Dans Apocalypse 15:3-4, le peuple de Dieu le loue avec ces paroles: « Qui ne craindrait, 
Seigneur, et ne glorifierait ton nom ? Car seul tu es saint. » 

Puisque Dieu lui-même est saint, il exige que nous, qui avons été créés à son image, soyons aussi saints. 
Quand le Seigneur a délivré les Israélites de leur esclavage en Égypte, il dit à ceux : « Car je suis 
l’Éternel, votre Dieu ; vous vous sanctifierez, et vous serez saints, car je suis saint ; et vous ne vous 
rendrez point impurs par tous ces reptiles qui rampent sur la terre » (Lévitique 11:44). C’est toujours 
la norme pour le nouvel Israël, c’est-à-dire tous les croyants en Jésus, car l’apôtre Paul a écrit : « En lui 
Dieu nous a élus avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints et irrépréhensibles 
devant lui » (Éphésiens 1:4). L’apôtre Pierre a également écrit : « Mais, puisque celui qui vous a 
appelés est saint, vous aussi soyez saints dans toute votre conduite, selon qu’il est écrit: Vous serez 
saints, car je suis saint » (1 Pierre 1:15-16). 

La loi morale de Dieu détermine ce qui est saint et ce qui ne l’est pas. La loi morale de Dieu est résumée 
dans les Dix Commandements, comme ils sont expliqués dans le Nouveau Testament. Ce que Dieu 
commande est bon. Ce que Dieu interdit, c’est le mal. Tout ce que la Bible ne commande ni n’interdit 
s’appelle adiaphora. Adiaphora peut être bon ou mauvais, selon les circonstances. 

La Parole de Dieu définit la sainteté et il n’y a pas de juge supérieur. « Toute Écriture est inspirée de 
Dieu, et utile pour enseigner, pour convaincre, pour corriger, pour instruire dans la justice » (2 
Timothée 3:16). Les scribes et les pharisiens ont promu leurs propres lois au-dessus de la loi de Dieu. 
Jésus a dit cela à leur sujet : « C’est en vain qu’ils m’honorent, en enseignant des préceptes qui sont 
des commandements d’hommes » (Matthieu 15:9).  

Parce que Dieu est saint, le mal ne peut pas se tenir en sa présence. David dit à Dieu : « Car tu n’es 
point un Dieu qui prenne plaisir au mal ; Le méchant n’a pas sa demeure auprès de toi. Les insensés 
ne subsistent pas devant tes yeux ; Tu hais tous ceux qui commettent l’iniquité. Tu fais périr les 
menteurs ; L’Éternel abhorre les hommes de sang et de fraude » (Psaume 5:4-6). Le prophète Ézéchiel 
a averti son peuple qu’un jour de jugement approche : « Et les nations sauront que je suis l’Éternel, 
Le Saint en Israël…C’est le jour dont j’ai parlé » (Ézéchiel 39:7-8). 

Si tous les êtres humains sont des pécheurs et qu’aucun pécheur ne peut habiter en la présence de 
Dieu, comment peut-on réussir l’examen de Dieu le jour du jugement ? La réponse à cette question 
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est la croix de Christ.  En la croix de Christ la sainteté de Dieu est pleinement exposée. S Sur la croix, le 
Dieu saint a puni son Saint-Fils parce qu’il portait le péché du monde. 

Dans l’Ancien Testament, Dieu a ordonné à de nombreux sacrifices sanglants pour payer le péché. Ces 
nombreux sacrifices préfiguraient le sacrifice expiatoire de Jésus sur la croix. Si les Israélites avaient pu 
garder les saints commandements de Dieu, aucun sacrifice n’aurait été nécessaire. Moïse a dit aux 
gens : « Tu seras pour l’Éternel un peuple saint, comme il te l’a juré, lorsque tu observeras les 
commandements de l’Éternel, ton Dieu, et que tu marcheras dans ses voies » (Deutéronome 28:9). 
Mais même le prophète Ésaïe a dû avouer qu’il était pécheur lorsque il a reçu une vision du Dieu saint : 
« Malheur à moi ! je suis perdu ! » Dieu a ensuite présenté la solution à son problème de péché. Ésaïe 
a dit : « Car je suis un homme dont les lèvres sont impures, j’habite au milieu d’un peuple dont les 
lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, l’Éternel des armées. Mais l’un des séraphins vola 
vers moi, tenant à la main une pierre ardente, qu’il avait prise sur l’autel avec des pincettes. Il en 
toucha ma bouche, et dit : Ceci a touché tes lèvres ; ton iniquité est enlevée, et ton péché est expié » 
(Ésaïe 6:5-7). L’autel montre que la solution au problème du péché est un sacrifice sur un autel, à savoir 
le sacrifice du saint Fils de Dieu sur l’autel de la croix. 

L’homme pécheur n’a pas de solution au problème du péché. Dieu lui-même devait fournir le sacrifice 
approprié. « Chantez à l’Éternel un cantique nouveau ! Car il a fait des prodiges. Sa droite et son bras 
saint lui sont venus en aide » (Psaume 98:1). « Christ…s’est livré lui-même à Dieu pour nous comme 
une offrande et un sacrifice de bonne odeur » (Éphésiens 5:2). « Et il est entré une fois pour toutes 
dans le lieu très saint (les cieux), non avec le sang des boucs et des veaux, mais avec son propre sang, 
ayant obtenu une rédemption éternelle. Car si le sang des taureaux et des boucs, et la cendre d’une 
vache, répandue sur ceux qui sont souillés, sanctifient et procurent la pureté de la chair, combien 
plus le sang de Christ, qui, par un esprit éternel, s’est offert lui-même sans tache à Dieu, purifiera-t-
il votre conscience des œuvres mortes, afin que vous serviez le Dieu vivant ! » (Hébreux 9:12-14). 

Le terme « justice » dans la Bible peut être utilisé de deux manières. En un sens, cela signifie la sainteté 
parfaite de Dieu, qui exige que nous soyons aussi saints que lui, sinon, il nous punira. C’est la justice 
de la loi : « Dieu est un juste juge, Dieu s’irrite en tout temps » (Psaume 7:11). 

De l’autre, la Bible parle très souvent de la justice de Dieu comme de son don pour nous. C’est un 
cadeau gagné pour tous les pécheurs par la vie parfaite et la mort parfaite de Jésus-Christ, le Saint Fils 
de Dieu. Dans ce sens, la justice est notre salut. La croix montre la justice punitive de Dieu au travail 
alors qu’Il punit son Fils dans sa justice, parce que son Fils, Jésus, portait le péché du monde. Dieu a 
maudit et puni et a même abandonné son Fils comme si ce Fils était coupable de tout le péché qui 
n’ait jamais été commis par toute la race humaine. En fait, parce que Dieu comptait le péché du monde 
contre Jésus, Jésus était vraiment coupable de tout à ce moment-là et devait être puni. Mais puisque 
Jésus a été puni pour le péché du monde, Dieu a déclaré le monde entier juste en lui. L’Ancien 
Testament et le Nouveau Testament proclament tous deux cette justice de Dieu par laquelle nous 
sommes sauvés. 

La première moitié du Psaume 22 présente à l’avance la scène de la croix : Dieu punissant son Fils pour 
tous les péchés humains. Mais la seconde moitié du Psaume 22 se termine par ces mots : « Quand elle 
viendra, elle annoncera sa justice, Elle annoncera son œuvre au peuple nouveau-né » (Psaume 
22:31). Très souvent, le prophète Ésaïe se réfère à la justice et au salut de Dieu dans la même phrase. 
Par exemple, il dit au chapitre 51:5-6: « Ma justice est proche, mon salut va paraître, Et mes bras 
jugeront les peuples; Les îles espéreront en moi, Elles se confieront en mon bras… mon salut durera 
éternellement, et ma justice n’aura point de fin. » De la même manière, le prophète Jérémie a parlé 
du Messie comme étant notre salut et aussi notre justice : « Voici, les jours viennent, dit l’Éternel, Où 
je susciterai à David un germe juste ; Il régnera en roi et prospérera, Il pratiquera la justice et l’équité 
dans le pays. En son temps, Juda sera sauvé, Israël aura la sécurité dans sa demeure ; Et voici le nom 
dont on l’appellera : L’Éternel notre justice » (Jérémie 23:5-6). 
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Dans sa lettre aux Romains, l’apôtre Paul explique clairement la justice de Dieu. Elle est le thème de la 
lettre : « Car je n’ai point honte de l’Évangile (la bonne nouvelle) : c’est une puissance de Dieu pour 
le salut de quiconque croit, du Juif premièrement, puis du Grec, parce qu’en lui est révélée la justice 
de Dieu par la foi et pour la foi, selon qu’il est écrit : Le juste vivra par la foi » (Romains 1:16-17). 
Dans l’Évangile, la justice de Dieu est révélée, non pas sa justice qui condamne notre péché, mais sa 
justice qu’il nous donne librement parce que Jésus a déjà été puni pour tout péché humain. C’est la 
bonne nouvelle. Tout péché humain est allé à Jésus, et il a été puni pour ce péché. À sa place, Jésus 
nous donne sa justice parfaite – la justice parfaite de Dieu. Par Jésus, nous avons le pardon total de 
tous nos péchés et nous sommes saints devant Dieu ; par conséquent, nous avons le salut et la vie 
éternelle. 

Paul a expliqué dans la lettre : « Mais maintenant, sans la loi est manifestée la justice de Dieu, à 
laquelle rendent témoignage la loi et les prophètes, justice de Dieu par la foi en Jésus Christ pour 
tous ceux qui croient. Il n’y a point de distinction » (Romains 3:21-22). La justice de Dieu est un don 
que Dieu nous fait, que nous recevons par la foi. C’est la promesse de Dieu de sa justice qui devient 
notre justice simplement en nous confiant en elle. 

Questions  

1. Qu’est-ce que cela signifie que Dieu est saint ?  
2. Comment le prophète Ésaïe s’est-il senti lorsqu’il était en présence du Dieu saint ?  
3. Quelle est la norme de Dieu pour la vie et le comportement humains ?  
4. Comment savons-nous quel comportement Dieu considère saint ?  
5. Qu’est-ce que nous devons tous confesser devant le saint Dieu ?  
6. Quelle est la seule manière dont nous, les êtres humains, pouvons être considérés comme 

saints par Dieu ? 
7. Quel était le but principal de tous les sacrifices d’animaux dans l’Ancien Testament ?  
8. Quelles sont les deux manières dont le mot « justice » est utilisé dans la Bible ?  
9. Pourquoi le prophète Jérémie appelle-t-il le Messie notre justice ?  
10. Comment la croix montre-t-elle la sainteté de Dieu et sa juste colère ?  
11. Qu’est-ce que Jésus a gagné pour le monde entier par ses souffrances sur la croix ?  
12. Comment la justice de Christ devient-elle notre justice ? 
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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.6.7 – La doctrine de Dieu 

Les Attributs de Dieu : Amour, Miséricorde, Grâce 

Nous avons déjà parlé de l’amour de Dieu. Il est difficile de parler de Dieu sans parler de son amour, 
car Dieu est amour. Dans cette leçon, nous rassemblons certains des différents aspects de l’amour de 
Dieu, en nous concentrant finalement sur l’amour de Dieu pour nous en Christ. 

Dieu aime toutes ses créatures. C’est pourquoi il prend soin de nous comme il le fait. Le Psaume 104 
dit que Dieu fournit manger et à boire à toutes créatures. Il fournit « le vin qui réjouit le cœur de 
l’homme, Et fait plus que l’huile resplendir son visage, Et le pain qui soutient le cœur de l’homme » 
(Psaume 104:15). Il prend également soin des arbres, des collines, des falaises, des mers et de tout ce 
qui y habite : « Tous ces animaux espèrent en toi, Pour que tu leur donnes la nourriture en son temps. 
Tu la leur donnes, et ils la recueillent ; Tu ouvres ta main, et ils se rassasient de biens » (Psaume 
104:27-28). Le Seigneur Dieu se réjouit dans toutes ses œuvres. Il « donne la nourriture à toute chair, 
Car sa miséricorde dure à toujours » (Psaume 136:25). Jésus a dit : « Regardez les oiseaux du ciel : ils 
ne sèment ni ne moissonnent, et ils n’amassent rien dans des greniers ; et votre Père céleste les 
nourrit…Considérez comment croissent les lis des champs : ils ne travaillent ni ne filent ; cependant 
je vous dis que Salomon même, dans toute sa gloire, n’a pas été vêtu comme l’un d’eux » (Matthieu 
6:26-29). 

Dieu a un amour particulier pour l’humanité. Il nous a créés à son image, à l’origine saints et justes 
comme lui-même. Même après la chute dans le péché, Dieu prend soin de toute l’humanité. Jésus a 
dit : « Il fait lever son soleil sur les méchants et sur les bons, et il fait pleuvoir sur les justes et sur les 
injustes » (Matthieu 5:45). Il a fait l’univers entier pour le bien de l’humanité. Même les 
commandements ont été donnés pour le bien de l’humanité, comme disait Jésus : « Le sabbat a été 
fait pour l’homme, et non l’homme pour le sabbat » (Marc 2:27). Non seulement Dieu a créé le 
monde pour l’homme ; Il préserve le monde au profit de l’homme. « Quoiqu’il n’ait cessé de rendre 
témoignage de ce qu’il est, en faisant du bien, en vous dispensant du ciel les pluies et les saisons 
fertiles, en vous donnant la nourriture avec abondance et en remplissant vos cœurs de joie » (Actes 
14:17). 

En particulier, Dieu montre son amour pour l’humanité en fournissant un Sauveur du péché : « Car 
Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne périsse 
point, mais qu’il ait la vie éternelle. Dieu, en effet, n’a pas envoyé son Fils dans le monde pour qu’il 
juge le monde, mais pour que le monde soit sauvé par lui » (Jean 3:16-17). « L’amour de Dieu a été 
manifesté envers nous en ce que Dieu a envoyé son Fils unique dans le monde, afin que nous vivions 
par lui. Et cet amour consiste, non point en ce que nous avons aimé Dieu, mais en ce qu’il nous a 
aimés et a envoyé son Fils comme victime expiatoire pour nos péchés » (1 Jean 4:9-10). « Il est lui-
même une victime expiatoire pour nos péchés, non seulement pour les nôtres, mais aussi pour ceux 
du monde entier » (1 Jean 2:2). « Car Dieu ne nous a pas destinés à la colère, mais à l’acquisition du 
salut par notre Seigneur Jésus Christ, qui est mort pour nous » (1 Thessaloniciens 5:9-10). « Mais 
Dieu prouve son amour envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des pécheurs, Christ est 
mort pour nous » (Romains 5:8). 
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La Bible parle également d’un lien spécial d’amour et d’affection entre Dieu et ceux qu’il a amenés à 
croire en son Fils. Par exemple, le Psaume 147:11 déclare: « L’Éternel aime ceux qui le craignent, Ceux 
qui espèrent en sa bonté. » Le prophète Ésaïe nous donne ce message de Dieu pour son Israël croyant : 
« Ne crains rien, car je te rachète, Je t’appelle par ton nom : tu es à moi… Je suis l’Éternel, ton Dieu, 
Le Saint d’Israël, ton sauveur… Parce que tu as du prix à mes yeux, Parce que tu es honoré et que je 
t’aime » (Ésaïe 43:1-4). Ésaïe compare l’amour de Dieu pour son peuple avec l’amour d’une mère pour 
son enfant en bas âge : « Une femme oublie-t-elle l’enfant qu’elle allaite ? N’a-t-elle pas pitié du fruit 
de ses entrailles ? Quand elle l’oublierait, Moi je ne t’oublierai point. Voici, je t’ai gravée sur mes 
mains ; Tes murs sont toujours devant mes yeux » (Ésaïe 49:15-16).  

Le lien spécial d’amour que Dieu a pour son peuple nous est montré par l’amour que Jésus avait pour 
ses plus proches disciples. Jean, le disciple que Jésus aimait, dit de son maître : « Ayant aimé les siens 
qui étaient dans le monde, mit le comble à son amour pour eux » (Jean 13:1). Dans la conversation 
privée avec ses disciples la veille de sa mort, il a dit : « Celui qui m’aime sera aimé de mon Père, je 
l’aimerai, et je me ferai connaître à lui… Si quelqu’un m’aime, il gardera ma parole, et mon Père 
l’aimera ; nous viendrons à lui, et nous ferons notre demeure chez lui » (Jean 14:21-23). 

De même, l’apôtre Paul a assuré aux croyants de Corinthe que le Saint-Esprit vivait en eux : « Ne savez-
vous pas que votre corps est le temple du Saint Esprit qui est en vous, que vous avez reçu de Dieu ? » 
(1 Corinthiens 6:19). Paul a écrit : « Nous sommes le temple du Dieu vivant, comme Dieu l’a dit : 
J’habiterai et je marcherai au milieu d’eux ; je serai leur Dieu, et ils seront mon peuple. C’est 
pourquoi, Sortez du milieu d’eux, Et séparez-vous, dit le Seigneur ; Ne touchez pas à ce qui est impur, 
Et je vous accueillerai. Je serai pour vous un père, Et vous serez pour moi des fils et des filles, Dit le 
Seigneur tout puissant » (2 Corinthiens 6:16-18). Ceux qui croient en Jésus sont la famille de Dieu qu’il 
aime beaucoup. « Voyez quel amour le Père nous a témoigné, pour que nous soyons appelés enfants 
de Dieu » (1 Jean 3:1).  

La Bible utilise d’autres termes pour exprimer l’amour de Dieu dans ses diverses manifestations. Dans 
sa lettre à Titus, l’apôtre Paul utilise quatre mots différents dans une phrase pour décrire l’amour de 
Dieu : « Mais, lorsque la bonté de Dieu notre Sauveur et son amour pour les hommes ont été 
manifestés, il nous a sauvés, non à cause des œuvres de justice que nous aurions faites, mais selon 
sa miséricorde, par le baptême de la régénération et le renouvellement du Saint Esprit, qu’il a 
répandu sur nous avec abondance par Jésus Christ notre Sauveur, afin que, justifiés par sa grâce, 
nous devenions, en espérance, héritiers de la vie éternelle » (Tite 3:4-7). 

La bonté de Dieu est sa volonté d’annuler le châtiment que nous méritons : « Oh ! combien est grande 
ta bonté, Que tu tiens en réserve pour ceux qui te craignent, Que tu témoignes à ceux qui cherchent 
en toi leur refuge, A la vue des fils de l’homme ! » (Psaume 31:19). Dans Romains 11:22, la bonté et 
la sévérité de Dieu sont présentées côte à côte : « Considère donc la bonté et la sévérité de Dieu: 
sévérité envers ceux qui sont tombés, et bonté de Dieu envers toi, si tu demeures ferme dans cette 
bonté; autrement, tu seras aussi retranché » (Romains 11:22). Nous devons enseigner à la fois la 
bonté de Dieu et sa sévérité. 

Le terme « miséricorde » souligne l’amour de Dieu, car il a compassion de nous dans notre misère. 
Ceci est illustré dans l’histoire du Bon Samaritain, qui avait compassion du blessé gisant au bord de la 
route. L’apôtre Paul loue Dieu pour sa miséricorde et sa compassion : « Béni soit Dieu, le Père de notre 
Seigneur Jésus Christ, le Père des miséricordes et le Dieu de toute consolation, qui nous console 
dans toutes nos afflictions » (2 Corinthians 1:3-4). On nous donne un aperçu de la miséricorde et de 
la compassion de Dieu dans le ministère de Jésus envers les malades et les endeuillés. « Approchons-
nous donc avec assurance du trône de la grâce afin d’obtenir miséricorde et de trouver grâce, pour 
être secourus dans nos besoins » (Hébreux 4:16). 

Il semble que le mot préféré de l’apôtre Paul pour se référer à l’amour de Dieu soit le mot « grâce ». 
La grâce peut être définie comme l’amour non mérité de Dieu pour les pécheurs, tel qu’il est révélé 
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dans les paroles et les œuvres de Jésus-Christ. La justice de Dieu est un don de Dieu à l’humanité à 
cause de Christ, comme dit Paul : « Car tous ont péché et sont privés de la gloire de Dieu ; et ils sont 
gratuitement justifiés par sa grâce, par le moyen de la rédemption qui est en Jésus Christ » (Romains 
3:23-24). Notre justification, ou notre justice devant Dieu, est un don gratuit à cause de la vie et de la 
mort de Jésus en notre nom. Paul a comparé notre péché et la grâce de Dieu en comparant Adam et 
Christ : « Car, si par l’offense d’un seul il en est beaucoup qui sont morts, à plus forte raison la grâce 
de Dieu et le don de la grâce venant d’un seul homme, Jésus Christ, ont-ils été abondamment 
répandus sur beaucoup… Si par l’offense d’un seul la mort a régné par lui seul, à plus forte raison 
ceux qui reçoivent l’abondance de la grâce et du don de la justice régneront-ils dans la vie par Jésus 
Christ lui seul… La loi est intervenue pour que l’offense abondât, mais là où le péché a abondé, la 
grâce a surabondé, afin que, comme le péché a régné par la mort, ainsi la grâce régnât par la justice 
pour la vie éternelle, par Jésus Christ notre Seigneur » (Romains 5:15-21). Adam a introduit le péché 
dans le monde, afin que tous soient pécheurs. Jésus-Christ a apporté la grâce de Dieu dans le monde. 
L’amour immérité de Dieu pardonne les pécheurs à cause de l’œuvre de rédemption de Christ, et ceux 
qui le reçoivent par la foi reçoivent le don de la vie éternelle. 

La grâce et le mérite sont des opposés qui ne peuvent pas rester ensemble : « Si c’est par grâce, ce 
n’est plus par les œuvres ; autrement la grâce n’est plus une grâce » (Romains 11:6). Le monde 
enseigne que nous sommes sauvés par nos propres œuvres en obéissant aux lois de Dieu. Mais la Bible 
enseigne que nous sommes sauvés par grâce, c’est-à-dire par l’amour immérité de Dieu sans aucun 
mérite ni mérite en nous : « Car c’est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela 
ne vient pas de vous, c’est le don de Dieu » (Éphésiens 2:8). 

L’amour de Dieu n’est pas en conflit avec sa sainteté parfaite. La sainteté de Dieu est évidente sur la 
croix de Jésus : dans sa haine du péché, il punit son propre fils parce qu’il est accablé par le péché du 
monde. La grâce de Dieu est évidente sur la même croix : par la souffrance du Christ à notre place, 
Dieu a établi une justice qui couvre tous les péchés du monde. Dieu offre ce salut à tous comme un 
don gratuit. La sainteté et l’amour de Dieu se rencontrent sur la croix. 

Questions  

1. Que fait Dieu chaque jour par amour pour toutes ses créatures ?  
2. Que fait Dieu chaque jour par amour pour ceux créés à son image ?  
3. Pourquoi Dieu a-t-il envoyé son Fils dans un monde de pécheurs en tant que leur Sauveur ?  
4. Pourquoi est-il important pour notre confort que Jésus est mort pour tous les pécheurs ?  
5. Quel lien spécial existe entre Dieu et ceux qui croient en Jésus ?  
6. Où la Bible enseigne-t-elle que Dieu habite en nous ?  
7. Quels sont les quatre termes pour l’amour que Paul utilise dans sa lettre à Titus ?  
8. Quels mots dans votre langue maternelle décrivent ces quatre termes ?  
9. Quelle est la légère différence entre la miséricorde de Dieu et la grâce de Dieu ?  
10. Expliquez ce que cela signifie : « Là où le péché a abondé, la grâce a abondé beaucoup plus ». 
11. Expliquez comment la sainteté et l’amour de Dieu se rencontrent sur la croix. 
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Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 
Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 

Leçon 2.7.1 – La doctrine de Dieu 
Un Dieu en Trois Personnes 

Dans la leçon précédente, nous avons vu que l’Écriture enseigne qu’il n’y a qu’un seul Dieu. En même 
temps, la Bible parle du Père, du Fils et du Saint-Esprit. Lorsque nous étudions attentivement tout ce 
que Dieu nous a révélé sur lui-même dans la Bible, il est clair que Dieu s'est décrit comme un seul Dieu 
avec trois entités spécifiques, que nous appelons personnes : le Père, le Fils et le Saint-Esprit. Puisque 
Dieu s'est révélé comme un Dieu en trois personnes, les premiers chrétiens ont créé les termes 
« trinité » et « trin » comme moyen de résumer l’enseignement de la Bible. Ces mots ne se trouvent 
pas dans la Bible, mais la doctrine que ces termes représentent est clairement enseignée dans les 
Écritures. 

Dieu nous dit clairement dans la Bible qu'il n'y a qu'un seul Dieu. L’Éternel (Jéhovah, Jahveh) est ce 
seul vrai Dieu. La Bible enseigne aussi que le Père est Dieu, le Fils est Dieu et le Saint-Esprit est Dieu. 
Ces trois sont un seul Dieu et à la fois distincts les uns des autres, et séparent ainsi les personnes de 
Dieu. 

La distinction entre les trois personnes ressort clairement du baptême de Jésus, comme il est dit dans 
Matthieu 3:16-17 :  

Dès que Jésus eut été baptisé, il sortit de l’eau. Et voici, les cieux s’ouvrirent, et il vit l’Esprit 
de Dieu descendre comme une colombe et venir sur lui. Et voici, une voix fit entendre des 
cieux ces paroles : Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui j’ai mis toute mon affection.  

Dieu le Père est l’orateur du ciel. Jésus, l’homme qui est baptisé, est son Fils. L’Esprit de Dieu descend 
comme une colombe sur Jésus. Ces trois ne sont pas interchangeables. Il ne serait pas juste de dire 
que le Fils a parlé du ciel ou que Jésus était son père. Ce n’est pas le Père qui est descendu sur Jésus 
comme une colombe, mais c’était le Saint-Esprit. Chaque personne est séparée et pourtant il n’y a 
qu’un seul Dieu. 

Toutes les trois personnes étaient présentes au baptême de Jésus. Les trois personnes sont présentes 
aujourd'hui lorsque nous baptisons quelqu'un, car Jésus nous a dit : « Allez, faites de toutes les 
nations des disciples, les baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint Esprit » (Matthieu 28:19). Un 
nom en trois personnes. En raison de l'ordre que Jésus utilise ici, nous appelons le Père la première 
personne, le fils la deuxième personne et le Saint-Esprit la troisième personne. Cela n'implique aucun 
rang ou hiérarchie. 

Lorsque l’ange Gabriel a annoncé à la vierge Marie qu’elle aurait un fils, il a parlé des trois personnes 
de Dieu. Il lui dit : « Le Saint Esprit viendra sur toi, et la puissance du Très Haut te couvrira de son 
ombre. C’est pourquoi le saint enfant qui naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu » (Luc 1:35). 

La veille de sa mort, Jésus a parlé des trois personnes de Dieu en tant qu’entités séparées. Il a dit à ses 
disciples : « Et moi, je prierai le Père, et il vous donnera un autre consolateur, afin qu’il demeure 
éternellement avec vous, l’Esprit de vérité, que le monde ne peut recevoir, parce qu’il ne le voit 
point et ne le connaît point ; mais vous, vous le connaissez, car il demeure avec vous, et il sera en 
vous » (Jean 14:16-17). Le même soir, Jésus leur dit : « Quand sera venu le consolateur, que je vous 
enverrai de la part du Père, l’Esprit de vérité, qui vient du Père, il rendra témoignage de moi » (Jean 
15:26). 
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Dans ses lettres, l’apôtre Paul souvent fait référence aux trois personnes comme distinctes les unes 
des autres. Par exemple, en parlant des dons de Dieu à ses croyants, Paul a écrit : « Il y a diversité de 
dons, mais le même Esprit ; diversité de ministères, mais le même Seigneur ; diversité d’opérations, 
mais le même Dieu qui opère tout en tous » (1 Corinthiens 12:4-6). Quand Paul dit « Seigneur », il 
parle presque toujours de Jésus. Quand Paul dit « Dieu », il parle presque toujours du Père. Nous 
voyons, par exemple, dans sa bénédiction de clôture à ces mêmes chrétiens à Corinthe : « Que la grâce 
du Seigneur Jésus Christ, l’amour de Dieu, et la communication du Saint Esprit, soient avec vous 
tous » (2 Corinthiens 13:14). 

Questions  

1. Pourquoi le fait que le mot « Trinité » ne soit pas trouvé dans la Bible n’a pas d’importance ?  
2. Utilisez une leçon précédente pour montrer de la Bible qu’il n’y a qu’un seul Dieu.  
3. Comment les trois personnes étaient-elles présentes au baptême de Jésus ?  
4. Comment la Bible montre-t-elle que le Père n’est pas le Fils, que le Fils n’est pas le Saint-Esprit, 

et que le Saint-Esprit n’est pas le Père ?  
5. Quels sont certains des différents ordres dans lesquels les trois personnes sont répertoriées 

dans la Bible ?  
6. Pourquoi appelons-nous le Père la première personne, le Fils la deuxième personne et l’Esprit 

la Troisième ? 
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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.7.2 – La doctrine de Dieu 

La Trinité dans l’Ancien Testament 

Tous les passages de notre leçon précédente proviennent du Nouveau Testament. Il ne fait aucun 

doute que le Nouveau Testament parle des trois personnes de Dieu. Dans l’Ancien Testament, Dieu ne 

s’est pas révélé être le Dieu Trinité aussi clairement que dans le Nouveau Testament. Néanmoins, il y 

a des indices de la Trinité également dans l’Ancien Testament. Quand Dieu créa l’homme, il se parla au 

pluriel. Il a dit : « Puis Dieu dit : Faisons l’homme à notre image » (Genèse 1:26). Quand Dieu a 

confondu les langages humaines et mit fin à la construction de la tour de Babel, il dit : « Allons! 
descendons, et là confondons leur langage, afin qu’ils n’entendent plus la langue, les uns des 
autres » (Genèse 11:7).  

Dans une prophétie du Messie à venir, le prophète Isaïe, parlant pour Dieu, dit : « Voici mon serviteur, 
que je soutiendrai, Mon élu, en qui mon âme prend plaisir. J’ai mis mon esprit sur lui » (Ésaïe 42:1). 

Jésus est le Serviteur de Dieu que Dieu (le Père) envoyait dans le monde, et Dieu dit qu’il mettra son 

Esprit sur son Fils. Notez que les trois personnes de Dieu se distinguent les unes des autres. 

De même, nous avons une allusion à la Trinité dans la vision d’Ésaïe de Dieu où il entend les séraphins 

(anges) s’écrier : « Saint, saint, saint est l’Éternel des armées » (Ésaïe 6:3). Les étudiants de la Bible 

ont également reconnu les trois personnes de Dieu dans la bénédiction que Dieu a donnée au premier 

grand prêtre Aaron, frère de Moïse : « Que l’Éternel te bénisse, et qu’il te garde ! Que l’Éternel fasse 
luire sa face sur toi, et qu’il t’accorde sa grâce ! Que l’Éternel tourne sa face vers toi, et qu’il te donne 
la paix ! » (Nombres 6:24-26). 

En particulier, il y a des passages dans l’Ancien Testament qui distinguent clairement le Père et le Fils, 

et appellent Dieu le Père et Fils tous les deux. Dans le Psaume 45, Dieu (le Père) parle à un Roi qu’il 

appelle Dieu. Dieu lui dit, qui est aussi Dieu : « Ton trône, ô Dieu, est à toujours ; Le sceptre de ton 
règne est un sceptre d’équité. Tu aimes la justice, et tu hais la méchanceté : C’est pourquoi, ô Dieu, 
ton Dieu t’a oint D’une huile de joie, par privilège sur tes collègues » (Psaume 45:7-8). Le Psaume 2 

fait référence à ce Roi oint comme le Fils de Dieu dans ces mots : « C’est moi qui ai oint mon roi Sur 
Sion, ma montagne sainte ». Ce sont les paroles du Père. Ensuite, nous entendons les paroles du Fils : 
« Je publierai le décret ; L’Éternel m’a dit : Tu es mon fils ! Je t’ai engendré aujourd’hui » (Psaume 

2:6-7). De même, Psaume 110 fait référence à la fois au Père et au Fils dans ces mots : « Parole de 
l’Éternel à mon Seigneur : Assieds-toi à ma droite, Jusqu’à ce que je fasse de tes ennemis ton 
marchepied » (Psaume 110:1). 

Dans l'Ancien comme dans le Nouveau Testament, le mot1 qui est habituellement traduit par « ange » 

signifie littéralement « messager ». Dans le Nouveau Testament, le mot « ange » fait généralement 

référence à un être spirituel créé ou à un messager de Dieu comme un pasteur (par exemple, dans 

Apocalypse 2 et 3). Mais dans l’Ancien Testament, le mot « Ange » fait souvent référence à Celui qui 

est le Seigneur Dieu lui-même. Dans l’Ancien Testament, le Fils de Dieu est souvent appelé l’Ange (ou 

le messager) de Dieu. Par exemple, quand Moïse avait 80 ans et s’occupait des brebis de son beau-

père, « l’ange de l’Éternel lui apparut dans une flamme de feu, au milieu d’un buisson » (Exode 3:2). 

Ce n’était pas un ange créé, parce que la Bible dit alors de lui : « l’Éternel vit qu’il se détournait pour 
voir » (Exode 3:4). Alors cet ange de l’Éternel (qui était lui-même l’Éternel) dit à Moïse : « Je suis le 

 
1 le mot hébreu est mal'ak ( 'אָלְמַ ) et le mot grec est angelos (ἄγγελος), qui signifient tous deux « messager ». 
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Dieu de ton père, le Dieu d’Abraham, le Dieu d’Isaac et le Dieu de Jacob » (Exode 3:6). Plus tard dans 

la conversation, cet ange a dit à Moïse : « Je suis celui qui suis » (Exode 3:14). 
De même, l’Ange du Seigneur est apparu à Agar (Genèse 16 et 21), Abraham (Genèse 22), Jacob 

(Genèse 31 et 32), les Israélites en tranversant de la mer Rouge (Exode 14), Gédéon (Juges 6), les 

parents de Samson (Juges 13) et Zacharie (Zacharie 3). Malachie 3:1 identifie l’Ange du Seigneur 

comme le Messie promis, Jésus, le Fils de Dieu. Dieu dit au peuple par Malachie : « Voici, j’enverrai 
mon messager ; Il préparera le chemin devant moi. Et soudain entrera dans son temple le Seigneur 
que vous cherchez ; Et le messager de l’alliance que vous désirez, voici, il vient, Dit l’Éternel des 
armées. » Le premier messager est clairement Jean-Baptiste, que Dieu a envoyé pour préparer le 

chemin du Messie. Le deuxième Messager (ou Ange) est le Seigneur lui-même, pour lequel Jean a 

préparé le chemin. Il est appelé le messager de l’alliance. Ainsi, Dieu enseigna aussi aux croyants de 

l’Ancien Testament que le Messie envoyé par Dieu serait aussi Dieu. 

Questions 

1. Comment la Trinité est-elle enseignée dans le livre de la Genèse ? 

2. Comment le prophète Isaïe a-t-il fait référence aux trois personnes de Dieu ? 

3. Dans quels deux passages le chiffre trois semble-t-il faire allusion à trois personnes ? 

4. Puisqu’il n’y a qu’un seul Dieu, qu’est-ce que cela signifie quand Dieu oint Dieu dans le Psaume 

45 ? 

5. Quel est le sens du mot « ange » ? 

6. Comment savons-nous que l’Ange de Dieu dans l’Ancien Testament est Dieu lui-même ? 

7. Comment Malachie montre-t-il que l’ange ou le messager de Dieu est Jésus ? 
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Leçon 2.7.3.1 – La doctrine de Dieu 
Le Père est Dieu et le Fils est Dieu 

Dans la Bible, le terme « Dieu » fait généralement référence à la Trinité divine ou à Dieu le Père. Par 
exemple, l’apôtre Paul rappelle aux Corinthiens : « Néanmoins pour nous il n’y a qu’un seul Dieu, le 
Père, de qui viennent toutes choses et pour qui nous sommes, et un seul Seigneur, Jésus Christ, par 
qui sont toutes choses et par qui nous sommes » (1 Corinthiens 8:6).  

Il y a eu beaucoup de faux enseignants dans l’histoire et beaucoup aujourd’hui qui nient que Jésus est 
Dieu. Par exemple, les musulmans enseignent que Jésus est un prophète de Dieu, mais pas Dieu lui-
même. Pour cette raison, il est très important que nous devenions convaincus par le Saint-Esprit à 
travers les paroles des Écritures que Jésus, le Fils de Dieu, est le vrai Dieu. 

Chapitres 7-12 du livre de Ésaïe sont parfois appelé le livre d’Emmanuel parce que dans ces chapitres, 
le prophète Ésaïe prédit la venue du Messie, qui reçoit le nom Emmanuel. Emmanuel signifie « Dieu 
avec nous ». Par exemple, nous lisons dans Ésaïe 7:14 : « Voici, la jeune fille deviendra enceinte, elle 
enfantera un fils, Et elle lui donnera le nom d’Emmanuel. » Quand Jésus est né de la vierge Marie, 
Matthieu explique : “Tout cela arriva afin que s’accomplît ce que le Seigneur avait annoncé par le 
prophète : Voici, la vierge sera enceinte, elle enfantera un fils, et on lui donnera le nom d’Emmanuel, 
ce qui signifie Dieu avec nous” (Matthieu 1:22-23) Et Ésaïe 9:6 dit : « Car un enfant nous est né, un 
fils nous est donné,” puis il dit « On l’appellera…Dieu puissant. » 

Jean-Baptiste était le messager de Dieu pour préparer le chemin à la venue du Messie : « Jean lui a 
rendu témoignage, et s’est écrié : C’est celui dont j’ai dit : Celui qui vient après moi m’a précédé, car 
il était avant moi » (Jean 1:15). Jean voulait dire qu’alors qu’il avait six mois de plus que Jésus de 
naissance et à l’âge humain, en même temps, Jésus existait avant Jean, parce que Jésus est Dieu 
éternel. 
Quand Jésus est né, un ange créé est apparu aux bergers dans les champs près de Bethléem et leur a 
dit : « C’est qu’aujourd’hui, dans la ville de David, il vous est né un Sauveur, qui est le Christ, le 
Seigneur » (Luc 2:11). En appelant l’enfant Jésus « Seigneur », cet ange a proclamé que Jésus est Dieu. 
Même les mauvais anges (les démons) devaient professer que Jésus est Dieu. « Et voici, ils s’écrièrent : 
Qu’y a-t-il entre nous et toi, Fils de Dieu ? Es-tu venu ici pour nous tourmenter avant le temps ? » 
(Matthieu 8:29). 
Dieu le Père a parlé d’une voix audible et a déclaré que Jésus était le Fils de Dieu. Après que Jésus a 
été baptisé par Jean-Baptiste au Jourdain, la voix du Père a dit : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en 
qui j’ai mis toute mon affection » (Matthieu 3:17). Lorsque Jésus a été transfiguré sur la haute 
montagne en présence de Pierre, de Jacques et de Jean, la voix du Père a répété : « Celui-ci est mon 
Fils bien-aimé, en qui j’ai mis toute mon affection : écoutez-le » (Matthieu 17:5). 
Jésus nous a appris à appeler Dieu « Notre Père » (Matthieu 6:9) dans notre prières à Dieu, mais Jésus 
lui-même n’a jamais appelé Dieu « Notre Père ». Il considérait Dieu comme son Père dans un sens très 
spécial, et donc il s’est référé à Dieu comme « Père » ou « Mon Père » (Matthieu 11:25-27). Les 
dirigeants juifs ont compris ce que Jésus voulait dire : « A cause de cela, les Juifs cherchaient encore 
plus à le faire mourir, non seulement parce qu’il violait le sabbat, mais parce qu’il appelait Dieu son 
propre Père, se faisant lui-même égal à Dieu » (Jean 5:18). La veille de sa crucifixion, Jésus a prié : 
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« Père, glorifie-moi auprès de toi-même de la gloire que j’avais auprès de toi avant que le monde 
fût » (Jean 17:5). Qui peut parler ainsi à Dieu, sauf Celui qui est Lui-même Dieu, avec la même gloire 
éternelle ? Finalement, lorsque Jésus a été jugé devant le grand conseil juif, le grand prêtre lui 
demanda sous serment : « Es-tu le Christ, le Fils du Dieu béni ? » Jésus a répondu honnêtement : « Je 
suis » (Marc 14:61-62). 
Questions  

1. Pourquoi est-il important d’étudier ce que les Écritures disent de la nature de Christ ? 
2. Quels groupes enseignent que Jésus n’est pas le vrai Dieu ? 
3. Qu’est-ce qui est révélé à propos de Jésus dans son baptême et sa transfiguration ? 
4. Comment savons-nous que les Juifs ont compris l’enseignement de Jésus selon lequel il était 

le vrai Dieu ? 
5. Pourquoi était-ce si significatif quand Jésus a répondu au souverain sacrificateur : « Je suis » ? 
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Leçon 2.7.3.2 – La doctrine de Dieu 

Jésus est Dieu – Il a les attributs de Dieu 

Jésus est aimant, éternel, immuable et parfait. Par conséquent, il est Dieu. 

Les paroles et les œuvres de Jésus sur terre démonte abondement son amour. Bien entendu, la plus 

grande preuve de son amour est sa mort à notre place sur la croix. Il est écrit : « Le Christ, qui nous a 

aimés, et qui s’est livré lui-même à Dieu pour nous comme une offrande et un sacrifice de bonne 

odeur » (Éphésiens 5:2). 

Jésus révèle qu’il est éternel et immuable dans sa prière à son Père la nuit précédant sa mort : « Père, 

glorifie-moi auprès de toi-même de la gloire que j’avais auprès de toi avant que le monde fût » (Jean 

17:5). L’Ancien Testament avait prophétisé que « son règne est un règne éternel » (Daniel 7:27), et 

que son trône « sera pour toujours affermi » (2 Samuel 7:16). L’épître aux Hébreux déclare : « Jésus 

Christ est le même hier, aujourd’hui, et éternellement » (Hébreux 13:8). Plus étonnant encore, quand 

ses ennemis lui dirent qu’il n’aurait pas pu voir Abraham, Jésus répondit : « En vérité, en vérité, je 

vous le dis, avant qu’Abraham fût, je suis » (Jean 8:58). 
L’apôtre Jean affirme la perfection de Jésus lorsque il a écrit : « Il n’y a point en lui de péché » (1 Jean 

3:5). 
Jésus est omnipotent, omniscient, omniprésent. Par conséquent, il est Dieu. 

L’Évangile de Jean enseigne clairement l’omnipotence (la toute-puissance) de Jésus. L’évangile de Jean 

commence par cette déclaration : « Au commencement était la Parole, et la Parole était avec Dieu, 

et la Parole était Dieu. Elle était au commencement avec Dieu. Toutes choses ont été faites par elle, 

et rien de ce qui a été fait n’a été fait sans elle. En elle était la vie, et la vie était la lumière des 

hommes » (Jean 1:1-4). Nous savons que la Parole est Jésus, le Fils de Dieu, car Jean dit quelques 

versets plus tard : « Et la parole a été faite chair » (Jean 1:14). Le Fils de Dieu a créé le monde, avec le 

Père et le Saint-Esprit. Il est l’auteur de la vie, « car, comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il a 

donné au Fils d’avoir la vie en lui-même » (Jean 5:26). Jésus avait non seulement le pouvoir de 

ressusciter d’entre les morts, mais le pouvoir de ressusciter les autres. Il a dit : « Le Père m’aime, parce 

que je donne ma vie, afin de la reprendre. Personne ne me l’ôte, mais je la donne de moi-même ; 

j’ai le pouvoir de la donner, et j’ai le pouvoir de la reprendre » (Jean 10:17-18). Jésus a aussi le pouvoir 

de ressusciter les autres d’entre les morts. Il a dit : « Car, comme le Père ressuscite les morts et donne 

la vie, ainsi le Fils donne la vie à qui il veut » (Jean 5:21). Cela signifie que Jésus donne à la fois la vie 

physique et la vie spirituelle. 
Non seulement Jésus a créé le monde, mais il le soutient également de jour en jour. L’apôtre Paul a 

écrit : « Car en lui ont été créées toutes les choses qui sont dans les cieux et sur la terre… Il est avant 

toutes choses, et toutes choses subsistent en lui » (Colossiens 1:16-17). Cela signifie que toutes 

choses sont tenues ensemble par lui. La lettre aux Hébreux parle de lui comme « soutenant toutes 

choses par sa parole puissante » (Hébreux 1:3). Jésus lui-même a parlé de son travail de soutenir 

toutes choses quand il a dit : « Mon Père agit jusqu’à présent ; moi aussi, j’agis » (Jean 5:17). 
L’évangile de Jean enseigne aussi l’omniscience (la connaissance) de Jésus : « Pendant que Jésus était 

à Jérusalem, à la fête de Pâque, plusieurs crurent en son nom, voyant les miracles qu’il faisait. Mais 
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Jésus ne se fiait point à eux, parce qu’il les connaissait tous, et parce qu’il n’avait pas besoin qu’on 

lui rendît témoignage d’aucun homme ; car il savait lui-même ce qui était dans l’homme » (Jean 2:23-

25). Après sa résurrection d’entre les morts, Jésus a interrogé Pierre trois fois sur sa loyauté à Jésus, 

puisque Pierre avait renié Jésus trois fois la nuit de son arrestation. Peter a répondu : « Seigneur, tu 

sais toutes choses, tu sais que je t’aime » (Jean 21:17). En raison de son omniscience divine, Jésus a 

pu prédire la destruction de Jérusalem et de son temple avant qu’elle ne se produise. Il a dit à ses 

disciples : « Vois-tu ces grandes constructions ? Il ne restera pas pierre sur pierre qui ne soit 

renversée » (Marc 13:2). Jésus a ensuite dit à ses disciples plus de détails sur ce qui se passerait en 70 

après JC lorsque les armées romaines auraient détruit Jérusalem et son temple. 

Nous voyons l’omniprésence de Jésus dans sa promesse : « Car là où deux ou trois sont assemblés en 

mon nom, je suis au milieu d’eux » (Matthieu 18:20). Après sa résurrection, Jésus assura ses disciples : 

« Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde » (Matthieu 28:20). Chaque fois 

que nous célébrons le Repas du Seigneur, le corps et le sang de Christ sont présents et sont reçus par 

nous alors que nous mangeons le pain et buvons le vin. Car l’apôtre Paul a enseigné aux chrétiens de 

Corinthe : « La coupe de bénédiction que nous bénissons, n’est-elle pas la communion au sang de 

Christ ? Le pain que nous rompons, n’est-il pas la communion au corps de Christ ? » (1 Corinthiens 

10:16). 
Jésus est sage, saint, miséricordieux, grâcieux. Par conséquent, il est Dieu. 

Paul a enseigné la sagesse de Jésus lorsque il a dit que Jésus est le « Mystère dans lequel sont cachés 

tous les trésors de la sagesse et de la science » (Colossiens 2:3). Cela ne devrait pas être surprenant, 

« car Dieu a voulu que toute plénitude habitât en lui (Jésus) » (Colossiens 1:19), « car en lui (Jésus) 

habite corporellement toute la plénitude de la divinité » (Colossiens 2:9). 
Jésus lui-même a enseigné sa sainteté et sa justice quand il a défié ses ennemis : « Qui de vous me 

convaincra de péché ? » (Jean 8:46). Jésus était le sacrifice parfait pour enlever les péchés du monde 

parce qu’il était personnellement saint et sans péché. L’apôtre Pierre a écrit : « Sachant que ce n’est 

pas par des choses périssables… mais par le sang précieux de Christ, comme d’un agneau sans défaut 

et sans tache » (1 Pierre 1:18-19). La Lettre aux Hébreux nous informe que Jésus « a été tenté comme 

nous en toutes choses, sans commettre de péché » (Hébreux 4:15).  
Les miracles de Jésus montrent qu’il est miséricordieux. Pierre a résumé le ministère de Jésus en disant 

qu’il « allait de lieu en lieu faisant du bien et guérissant tous ceux qui étaient sous l’empire du 

diable » (Actes 10:38).  

La grâce de Dieu, son amour immérité, est montré par ce que Jésus a fait. Jésus est venu dans notre 

monde. Il a vécu une vie parfaite à notre place et est mort de la mort que nous méritions de mourir. 

Jésus a volontairement vécu et est mort pour nous, comme cela a été prédit : « Alors je dis : Voici, je 

viens Avec le rouleau du livre écrit pour moi. Je veux faire ta volonté, mon Dieu ! Et ta loi est au fond 

de mon cœur » (Psaume 40:7-8). Même s’il sait combien sa souffrance serait grande et douloureuse, 

Jésus a prié son père à Gethsémané : « Toutefois, que ma volonté ne se fasse pas, mais la tienne. » 

(Luc 22:42). L’apôtre Paul a écrit : « Car vous connaissez la grâce de notre Seigneur Jésus Christ, qui 

pour vous s’est fait pauvre, de riche qu’il était, afin que par sa pauvreté vous fussiez enrichis » (2 

Corinthiens 8:9). « En lui (Jésus-Christ) nous avons la rédemption par son sang, la rémission des 

péchés, selon la richesse de sa grâce » (Éphésiens 1:7). 
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Questions  

1. Pourquoi est-il si important pour notre salut que Jésus est Dieu ? 

2. Quels attributs de Dieu se trouvent en Jésus ? 

3. Qu’est-ce que ces attributs prouvent à propos de Jésus ? 

4. Quel passage montrant que Jésus est éternel serait le plus significatif pour les personnes vivant 

dans votre région ? 

5. Qu’est-ce que Jésus voulait dire quand il a dit que son Père agit et qu’il agit ? 

6. 6. Pourquoi pouvons-nous être sûrs que les prédictions de Jésus concernant l’avenir se 

réaliseront ? 

7. Comment Jésus est-il présent avec nous en tant que Dieu et homme ? 

8. Pourquoi est-il important pour nous que Jésus ait été saint toute sa vie ? 

9. Quels passages montrent que Jésus est miséricordieux et gracieux ? 
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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.7.3.3 – La doctrine de Dieu 

Jésus est Dieu : Il est donné des noms divins et un honneur divin 

Les Saintes Écritures appellent Jésus Dieu plusieurs fois. La Bible appelle Jésus non seulement le Fils 

de Dieu, mais aussi simplement Dieu. L’apôtre Jean commence son Évangile en parlant de la « Parole ». 

Cette « Parole » est clairement Jésus, car plus tard, il dit : « Et la parole a été faite chair, et elle a habité 
parmi nous » (Jean 1:14). Voici ce que Jean dit de Jésus, la Parole : « Au commencement était la 
Parole, et la Parole était avec Dieu, et la Parole était Dieu » (Jean 1:1). Être Dieu et être avec Dieu en 

même temps établit qu’il y a au moins deux entités distinctes qui sont Dieu : la Parole qui a été fait 

chair et celui avec lequel il était. 

Au début, Thomas ne croyait pas que Jésus était ressuscité des morts. Mais lorsque Jésus est apparu 

à ses disciples une semaine après sa résurrection, il a dit à Thomas : « Avance ici ton doigt, et regarde 
mes mains ; avance aussi ta main, et mets-la dans mon côté ; et ne sois pas incrédule, mais crois » 

(Jean 20:27). Thomas a ensuite cru et appelé Jésus : « Mon Seigneur et mon Dieu ! » (Jean 20:28). 

L’apôtre Paul a dit que Jésus est Dieu dans ses paroles aux anciens d’Éphèse quand il les a rencontrés 

à Milet : « Prenez donc garde à vous-mêmes, et à tout le troupeau sur lequel le Saint Esprit vous a 
établis évêques, pour paître l’Église du Seigneur, qu’il s’est acquise par son propre sang » (Actes 

20:28). Le mot « il » fait référence à Dieu et en même temps à Jésus qui a acheté son Église avec son 

propre sang. Paul a dit la même chose dans sa lettre aux Romains quand il a écrit ceci sur les Israélites : 

« À qui (c.-à-d., aux Israélites) appartiennent… les patriarches, et de qui est issu, selon la chair, le 
Christ, qui est au-dessus de toutes choses, Dieu béni éternellement » (Romains 9:5). Selon la chair, 

Jésus est venu des Israélites, parce qu’il avait une mère juive, mais, en même temps, il était et est 

« Dieu béni éternellement ». 

Jésus lui-même a enseigné qu’il était, en tant que Fils de Dieu, digne du même honneur que le Père : 

« Le Père ne juge personne, mais il a remis tout jugement au Fils, afin que tous honorent le Fils 
comme ils honorent le Père. Celui qui n’honore pas le Fils n’honore pas le Père qui l’a envoyé » (Jean 

5:22-23). Pour cette raison, Jésus a accepté le culte que lui avait été rendu par ses disciples. Après que 

Jésus a calmé le vent et les vagues sur la mer de Galilée en disant simplement un mot : « ceux qui 
étaient dans la barque vinrent se prosterner devant Jésus, et dirent : Tu es véritablement le Fils de 
Dieu » (Matthieu 14:33). 

Jésus est continuellement adoré comme Dieu dans le ciel. Dans l’Apocalypse, l’apôtre Jean a été 

autorisé à entendre ce chant d’adoration des anges, des anciens et des créatures : « L’agneau qui a été 
immolé est digne de recevoir la puissance, la richesse, la sagesse, la force, l’honneur, la gloire, et la 
louange… A celui qui est assis sur le trône, et à l’agneau, soient la louange, l’honneur, la gloire, et la 
force, aux siècles des siècles ! » (Apocalypse 5:12-13). 

Questions  

1. Comment Jean 1:1 prouve-t-il que Jésus est Dieu ? 

2. Quand Thomas a-t-il voulu appeler Jésus son Dieu ? 

3. Comment Dieu peut-il verser son propre sang ? 

4. Quel travail le Père a-t-il donné à Jésus pour que tous honorent Jésus comme Dieu ? 

5. Comment Apocalypse 5 prouve-t-il que Jésus est Dieu ? 
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 Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 
Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 

Leçon 2.7.4 – La doctrine de Dieu 
Le Saint-Esprit est aussi Dieu – Ses noms, attributs et œuvres 

Nombreux sont ceux qui croient et enseignent que le Saint-Esprit est une force et non une personne. 
Mais la Bible enseigne clairement que l’Esprit est une personne qui est Dieu, tout comme le Père et le 
Fils sont des personnes qui sont Dieu. Par exemple, avant sa mort, Jésus a dit à ses disciples que le 
Père leur enverrait un autre consolateur ou conseiller : « Et moi, je prierai le Père, et il vous donnera 
un autre consolateur, afin qu’il demeure éternellement avec vous, l’Esprit de vérité…  Mais le 
consolateur, l’Esprit Saint, que le Père enverra en mon nom, vous enseignera toutes choses, et vous 
rappellera tout ce que je vous ai dit » (Jean 14:16, 26). Jésus parle clairement du Saint-Esprit comme 
une personne et non comme une force impersonnelle. 

Dans l’église primitive de Jérusalem, l’apôtre Pierre a exposé Ananias et sa femme Saphira, comme des 
hypocrites. Dans sa réprimande, Pierre a déclaré que le Saint-Esprit est Dieu : « Ananias, pourquoi 
Satan a-t-il rempli ton cœur, au point que tu mentes au Saint Esprit ? … Ce n’est pas à des hommes 
que tu as menti, mais à Dieu » (Actes 5:3-4). 

L’apôtre Paul a également compris que le Saint-Esprit était Dieu, car il a écrit aux chrétiens de Corinthe : 
« Dieu nous les a révélées par l’Esprit. Car l’Esprit sonde tout, même les profondeurs de Dieu. Lequel 
des hommes, en effet, connaît les choses de l’homme, si ce n’est l’esprit de l’homme qui est en lui ? 
De même, personne ne connaît les choses de Dieu, si ce n’est l’Esprit de Dieu » (1 Corinthiens 2:10-
11). Personne ne connaît les choses profondes de Dieu sauf Dieu lui-même. Plus loin dans cette même 
lettre, Paul parle des dons spirituels de Dieu et dit qu’ils sont des dons des trois personnes de la Trinité : 
le Seigneur (Jésus), Dieu (le Père) et l’Esprit : « Il y a diversité de dons, mais le même Esprit ; diversité 
de ministères, mais le même Seigneur ; diversité d’opérations, mais le même Dieu qui opère tout en 
tous » (1 Corinthiens 12:4-6). Paul proclame les mêmes trois personnes de Dieu dans la bénédiction 
apostolique : « Que la grâce du Seigneur Jésus Christ, l’amour de Dieu, et la communication du Saint 
Esprit, soient avec vous tous » (2 Corinthiens 13:14). 

Le Saint-Esprit a des attributs divins. Dans l’Ancien Testament, le roi David a parlé de l’omniprésence 
du Saint-Esprit : « Où irais-je loin de ton esprit, Et où fuirais-je loin de ta face ? » (Psaume 139:7). La 
lettre aux Hébreux déclare que l’Esprit est « éternel » (Hébreux 9:14).  

Le Saint-Esprit fait des œuvres divines. La Bible enseigne également que le Saint-Esprit est impliqué 
dans les œuvres divines de création, de rédemption, d’appel des pasteurs et de guide de l’Église.  

En création, « l’esprit de Dieu se mouvait au-dessus des eaux » (Genèse 1:2). Elihu, le jeune ami de 
Job, a bien dit : « L’esprit de Dieu m’a créé » (Job 33:4). 

Le Saint-Esprit a également été impliqué dans le travail de rédemption. L’ange Gabriel a dit à la vierge 
Marie : « Le Saint Esprit viendra sur toi, et la puissance du Très Haut te couvrira de son ombre. C’est 
pourquoi le saint enfant qui naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu » (Luc 1:35). Dans son ministère, 
Jésus était « rempli du Saint Esprit » et « conduit par l’Esprit » (Luc 4:1).  

Enfin, Jésus a commandé à ses disciples de baptiser toutes les nations « au nom du Père, du Fils et du 
Saint Esprit » (Matthieu 28:19). Il est clair que Jésus considérait le Saint-Esprit comme un être égal au 
Père et au Fils. Par conséquent, si le Père est Dieu et le Fils est Dieu, c’est clair que le Saint-Esprit est 
aussi Dieu et il fait les œuvres de Dieu. 
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Questions  

1. Comment pouvons-nous savoir que le Saint-Esprit est une personne, pas une simple force ? 
2. Comment le récit biblique d’Ananias et de Saphira montre-t-il que le Saint-Esprit est Dieu ? 
3. Comment la Trinité est-elle représentée dans 2 Corinthiens 13:14 ? 
4. Quels attributs divins sont attribués au Saint-Esprit ? 
5. Comment le Saint-Esprit at-il été actif dans la création et la rédemption ? 
6. Pourquoi le Saint-Esprit est-il appelé la troisième personne du Dieu Trin ? 
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Leçon 2.7.5 – La doctrine de Dieu 
La relation des trois personnes dans la Trinité 

Comme nous l’avons vu, la Bible enseigne clairement qu’il y a un seul Dieu et pourtant il y a trois entités 
distinctes qui sont appelées Dieu. Au sixième ou au septième siècle, l’église a écrit le credo athanasien 
afin de lutter contre les faux enseignants qui ont nié la Trinité et pour énoncer clairement 
l’enseignement de la Bible selon lequel il y a un Dieu en trois personnes. Le Symbole D’Athanase 
souligne l’unité de la divinité et en même temps les différences distinctes entre le Père, le Fils et le 
Saint-Esprit. « Nous vénérons un Dieu dans la Trinité et la Trinité dans l’Unité, sans confondre les 
Personnes ni diviser la substance… Le Père est Dieu, le Fils est Dieu ; le Saint-Esprit est Dieu ; et 
cependant il n sont pas trois Dieux, mais un Dieu » (La Foi des Églises Luthériennes, p. 31). Chaque 
personne est 100% Dieu et 100% de Dieu est en chaque personne. « Car Dieu a voulu que toute 
plénitude habitât en lui (Christ) » (Colossiens 2:19). 

La Bible utilise des termes différents pour la relation entre les trois personnes de Dieu. Le Fils est 
appelé « le Fils unique » (Jean 1:18). S’il est le Fils, il est engendré, et le Père doit être celui qui 
engendre. Cela doit, bien sûr, être un type d’engendrement différent de celui que l’on trouve chez 
l’homme. Dans le cas des êtres humains, un père est, bien sûr, plus âgé que son fils. Mais dans la 
Trinité, le Père et le Fils sont éternels. Donc, nous disons avec Martin Luther que nous croyons que 
Jésus-Christ, le vrai Dieu, est « né du Père de toute éternité » (Le Petit Catéchisme de Martin Luther, 
l’explication du deuxième article du La Foi Chrétienne). 

Les Écritures enseignent également que le Saint-Esprit est « l’Esprit de vérité, qui vient du Père » (Jean 
15:26). Puisque le Saint-Esprit est appelé « l’Esprit de son Fils » (Galates 4:6), nous confessons dans Le 
Symbole de Nicée-Constantinople que le Saint-Esprit « procède du Père et du Fils » (La Foi des Églises 
Luthériennes, p. 30) 

Le Symbole D’Athanase résume ces enseignements en disant : « Le Père n’a été fait par personne et il 
n’est ni créé ni engendré ; le Fils n’est issu que du Père, il n’est ni fait, ni créé, mais engendré ; le Saint-
Esprit vient du Père et du Fils, il n’est ni fait, ni créé, ni engendré, mais il procède. » 

Quelques faux enseignements sur Dieu 

Dans l’histoire de l’église chrétienne sur terre, de nombreux enseignants sont apparus qui ont nié la 
Trinité. Les musulmans et les juifs enseignent qu’il n’y a qu’un seul Dieu mais ils rejettent 
l’enseignement selon lequel le Fils est Dieu ou que le Saint-Esprit est Dieu. Certains ont enseigné qu’il 
n’y a qu’une seule personne de Dieu, apparaissant parfois comme Père, parfois comme Fils et parfois 
comme Saint-Esprit. Ils enseignent que Dieu le Père a été crucifié. 

Le Symbole de Nicée-Constantinople a été écrit pour s’opposer aux enseignements d’Arius. Arius a 
enseigné qu’il fut un temps où il n’y avait pas de Fils de Dieu. Il a nié l’éternité et la pleine divinité de 
Jésus. 

Aujourd’hui, de nombreux enseignants et dirigeants chrétiens sont vraiment unitariens plutôt que 
trinitaires, car ils nient la pleine divinité de Jésus ou sa résurrection corporelle d’entre les morts qui 
prouve qu’il est le vrai Dieu. Parmi les pentecôtistes, il y a au moins un groupe anti-trinitaire qui 
enseigne que Jésus est Dieu mais ils nient la Trinité. Les Témoins de Jéhovah nient également la divinité 
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de Jésus. L’Église de Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours (les Mormons) enseigne que le Père, le 
Fils et l’Esprit sont en réalité trois dieux distincts, et que les Mormons peuvent également devenir des 
dieux. 

Un autre faux enseignement de notre temps est connu sous le nom de « théologie des processus ». 
Selon cet enseignement, Dieu est limité en compréhension et en puissance. Il est en train de grandir 
ou d’évoluer et ne sait pas vraiment ce que l’avenir lui réserve. 

Il y a aussi des féministes qui rejettent l’utilisation du mot « il » dans la Bible pour désigner Dieu. Ils 
appellent Dieu leur mère ou leur père-mère. Certains considèrent la Terre ou la Nature comme leur 
dieu mère. Bien que nous nous rendions compte que Dieu n’est pas un être sexuel, comme la plupart 
de ses créatures animales, le langage utilisé uniformément par la Bible nous amène à parler de Dieu 
comme « il ». Cela comprend toutes les trois personnes de Dieu. 

La révélation de Dieu de lui-même 

Tout ce que nous pouvons savoir sur Dieu nous a été révélé par Dieu lui-même dans les saintes 
Écritures. C’est à partir des Écritures que nous apprenons qu’il n’y a qu’un seul Dieu en trois personnes. 
Si nous pouvions pleinement comprendre comment cela peut être, ou si nous pouvons comprendre 
pleinement le fonctionnement intérieur des trois personnes en Dieu, nous serions égaux à Dieu nous-
mêmes. Nous devons rester humbles et simplement accepter ce que Dieu a révélé sur lui-même sans 
douter ni remettre en question. 

Surtout, nous nous réjouissons du fait que ce seul vrai Dieu en trois personnes est notre Sauveur. Il 
s’est révélé comme la Trinité en relation avec son plan de salut. Il s’est révélé Créateur, Rédempteur et 
Sanctificateur. Dès le premier péché humain, Dieu est immédiatement venu avec sa promesse de 
Sauveur (Genèse 3:15). Toute sa révélation dans les Écritures poursuit ce même thème, jusqu’au 
dernier verset de l’Apocalypse. 

Questions  

1. Laquelle des trois anciens symboles professe la Trinité de la manière la plus détaillée ? 
2. Quel mot la Bible utilise-t-elle pour décrire la relation entre le Père et le Fils ? 
3. Quel mot la Bible utilise-t-elle pour décrire la relation entre le Saint-Esprit et le Père et le Fils ? 
4. Quels sont certains des groupes de faux enseignements qui nient la Trinité ? 
5. Lequel de ces groupes a la plus grande influence dans votre région ? 
6. Pourquoi utilisons-nous des pronoms masculins pour Dieu ? 
7. Comment la théologie de processus contredit-elle l’enseignement biblique ? 


